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•Le président du 
Conseil de la nation, 
M. Salah Goudjil a 
salué la sagesse du 
président de la  
République, M.  
Abdelmadjid  
Tebboune, dans  
la gestion des  
affaires du pays,  
estimant que  
l’Algérie vit, sous 
sa direction,  
«une étape sous 
le signe de la 
liberté dans la  
prise des  
décisions  
cruciales», a  
indiqué un  
communiqué  
de la chambre 
haute du  
Parlement.
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AUTORISATION DE L'IMPORTATION DE MOTEURS DE NAVIRES D'OCCASION 

La décision entrera  
prochainement en vigueur

Invité de la Chaîne 1 de la Radio al-
gérienne, le directeur de la réglemen-
tation, des litiges et de la promotion 
sociale au ministère, Lakhdar Aliane 
a indiqué que le texte réglementaire 
relatif à cette mesure, prévue dans la 
loi de finances 2024, avait été finalisé 
et sera prochainement publié après 

son approbation par le Secrétariat géné-
ral du gouvernement (SGG). Affirmant 
que cette décision va permettre de réno-
ver une partie de la flotte de pêche dont 
plusieurs navires souffrent de pannes 
moteur, le même responsable a rappelé 
la difficulté de les réparer localement en 
sus du manque de producteurs de ce 
type de moteurs sur le marché national. 
Cette décision s'inscrit dans une série de 
mesures visant à renforcer les capacités 
de la flotte nationale de pêche, y compris 
l'ouverture de l'importation de navires de 
pêche en haute mer de moins de cinq 
ans. Dans ce cadre, M. Aliane a affirmé 
que cette décision renforcera la flotte na-
tionale composée de 6.000 navires, par 
des grands navires capables de pêcher 
en haute mer. La flotte nationale manque 
de ce type de navires de grande capa-
cité équipés de matériel spécialisé et 
d’une technologie de pointe. Ainsi, la dé-
cision prise va contribuer à améliorer la 
situation des professionnels du secteur. 
Le responsable a, par ailleurs, évoqué 
l’importance de la mise en place de coo-
pératives, notamment par rapport à la 
création d’un rapprochement profession-

nel permettant la réalisation d'une 
complémentarité fructueuse dans le sec-
teur. En effet, le ministère de la Pêche et 
des Productions halieutiques a recensé 
plus de 59 coopératives réelles activant 
à travers le territoire national, couvrant 

plusieurs domaines d'activité, ajoutant 
qu’un travail est en cours pour augmen-
ter ce chiffre. Evoquant par ailleurs l'in-
vestissement en matière de pêche et 
d'aquaculture, le responsable a souligné 
l’intérêt accordée au secteur, notamment 

à travers les facilitations octroyées qui 
ont permis l'augmentation du nombre de 
projets à plus de 40 projets de produc-
tion dans le domaine de l'aquaculture 
marine, et à 52 projets de production 
d'aquaculture d’eau douce.

Bechar  
Décès d’un adolescent de 17 

ans par électrocution  
Un adolescent de 17 ans a trouvé la mort suite à une élec-
trocution par un poteau électrique à haute tension au sud 
de la commune de Bechar, a-t-on appris lundi dernier de la 
direction de la protection civile (PC). Ce tragique accident 
s’est produit en début de journée de ce lundi, ou la victime 
a été trouvé morte sur place par les éléments de l’unité d’in-
tervention et de secours de la protection civile, a-t-on pré-
cisé. Selon les premiers éléments de l’enquête des services 
compétents de la protection civile, la victime a essayé d’es-
calader ce poteau de transport de l’énergie électrique à 
haute tension, avant d’être électrocuté sur place, a expliqué 
le charge de communication de la même direction le sous-
lieutenant Abou Bakr Essedik Baali. Après son évacuation 
aux urgences chirurgicales et médicales de l’hôpital "Tou-
rabi Boudjemaa" au chef-lieu de wilaya, en présence des 
services de sécurité, il a été constaté par l’équipe médicale 
le décès par électrocution de l’adolescent, a-t-il ajouté.  
 

Transports 
Le directeur de l’aéroport 
d’Annaba suspendu de ses 

fonctions 
Le ministre des Transports, Mohamed El Habib Zahana, a 
suspendu, lundi dernier, le directeur de l'aéroport Rabah 
Bitat d'Annaba. Selon un post du ministère des Transports 
publié sur sa page Facebook officielle, la décision a été prise 
lors d'une visite du ministre dans la wilaya d'Annaba. « La 
suspension est due au manque de prise en charge des 
clients et à la négligence observée dans les infrastructures 
», indique la même source.  

La décision d'autoriser l'im-
portation de moteurs de na-
vires de pêche de moins de 
cinq ans, entrera prochaine-
ment en vigueur, a révélé, 
hier, un responsable au mi-
nistère de la Pêche et des 
Productions halieutiques.

DÉCÈS DU JOURNALISTE ZOHEÏR ABERKANE 
La Direction générale de la communication à la            

Présidence présente ses condoléances 

La Direction générale de la communication à la Présidence de la République a présenté, hier, 
ses condoléances suite au décès du journaliste Zoheïr Aberkane. "C'est avec une immense 
tristesse que la Direction générale de la communication à la Présidence de la République a 
appris la nouvelle du décès du journaliste Zoheïr Aberkane", lit-on dans le message de condo-

léances. En cette douloureuse épreuve, la Direction générale de la communication "présente ses sin-
cères condoléances à la famille du défunt et à l'ensemble de la corporation médiatique, priant Allah 
Tout-Puissant d'accorder au défunt Sa sainte miséricorde et de prêter à ses proches, patience et ré-
confort. +A Allah nous appartenons, à Lui nous retournons+". 
 

ENTMV 
Deux traversées supplémentaires en avril sur la 

ligne Alger-Marseille 

L'Entreprise nationale de transport maritime de voyageurs (ENTMV) a annoncé, hier, dans un 
communiqué, la programmation de deux (2) traversées supplémentaires en avril sur la ligne 
Alger-Marseille (France). Il s'agit de la traversée Alger-Marseille le 5 avril à midi et de la traversée 
Marseille-Alger le 6 avril à midi, lit-on dans le communiqué. L'ENTMV avait annoncé, dans un 

précédant communiqué, la programmation de 23 traversées supplémentaires, du 25 mars au 17 mai, 
concernant différentes destinations, dont 12 dessertes supplémentaires durant le mois d'avril. 

 
MDN  

Arrestation d’un terroriste et deux                               
éléments de soutien   Le ministère de la Défense nationale (MDN) a annoncé, dans un communiqué rendu public, hier, 

l’arrestation d’un terroriste à Bordj Badji Mokhtar en plus de 02 éléments de soutien aux 
groupes terroristes. Ces arrestations ont été effectuées lors d’opérations menées par les unités 
de l’Armée nationale populaire (ANP) à travers plusieurs wilayas du pays durant la période du 

27 au 02 avril. Toujours durant la même période, les éléments de l’ANP ont réussi à arrêter 33 narco-
trafiquants et ont également empêché des tentatives d’introduction de 14 quintaux et 64 kg de kif 
traité au niveau des zones frontalières avec le Maroc, précise la même source. Ces opérations menées 
conjointement avec les différents corps des services de sécurité se sont également soldé par la saisie 
de 235386 comprimés de psychotropes, souligne la même source.
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GESTION DES AFFAIRES DU PAYS 

Goudjil salue la sagesse du  
président de la République

Le président du Conseil de la nation, M. Salah Goudjil a salué la sagesse du président de la République, M. Abdelmadjid Tebboune, dans la ges-
tion des affaires du pays, estimant que l’Algérie vit, sous sa direction, «une étape sous le signe de la liberté dans la prise des décisions cruciales», 

a indiqué un communiqué de la chambre haute du Parlement.

Le Représentant permanent 
de l’Algérie auprès des 
Nations unies l’ambassa-
deur Amar Bendjama, a 
appelé le Conseil de sécu-

rité à «réagir avec fermeté» et de 
«manière décisive» à la suite de 
l’attaque aérienne sanglante 
menée lundi par l’entité sioniste 
contre les locaux diplomatiques de 
l’Iran en Syrie. 
«Nos plus sincères condoléances 
vont au peuple et au gouvernement 
iraniens suite à la tragique frappe 
aérienne contre leurs locaux diplo-
matiques à Damas», a dit M. Bend-
jama lors d’une réunion mardi à 
New York du Conseil de sécurité 
onusien suite à l’attaque sioniste 
contre les locaux diplomatiques de 
l’Iran en Syrie ayant fait 13 morts 
dont sept militaires iraniens. 
«Cette attaque constitue une viola-
tion flagrante du droit international 
(qui garantit) l’inviolabilité des lo-
caux diplomatiques et consulaires 
comme indiqué dans la Convention 
de Vienne sur les relations diplo-
matiques et la Convention de 
Vienne sur les relations consu-
laires», a poursuivi l’Ambassadeur.   
Et de souligner : «Une violation 
aussi grave des obligations inter-
nationales de la part de la puis-
sance occupante israélienne ne 
peut être ni justifiée ni tolérée. 
Nous devons élever la voix contre 
les dangereuses implications de 

cette provocation qui pourrait 
conduire à une escalade des ten-
sions dans la région, voire dans le 
monde». 
«Le Conseil de sécurité de l’ONU 
doit réagir avec fermeté et de ma-
nière décisive à cette remise en 
question des principes fondamen-
taux de lasouveraineté de l’Etat», a 
plaidé le diplomate. 
Pour M. Bendjama, le timing de 
cette attaque, survenue dans la 
foulée des pressions internatio-
nales pour un cessez-le-feu à 
Ghaza, réclamé par la résolution 
2728 du Conseil de sécurité des 
Nations unies, «constitue un mé-
pris délibéré pour les appels à la 
cessation des hostilités venant de 
l’ensemble de la communauté in-
ternationale». 
«Le but d’un tel acte est évident: 
répondre aux pressions internatio-
nales en intensifiant le conflit, qui 
prolonge le massacre des Palesti-
niens pour des calculs de politique 
interne», a-t-il enchaîné. 
L’Ambassadeur a ajouté que «cet 
acte dangereux, de nature à entraî-
ner toute la région dans un conflit, 
est évident et reflète la croyance en 
l’impunité de la puissance occu-
pante israélienne, qui se considère 
au-dessus du droit international».  
«Ce double standard, où la puis-
sance occupante israélienne ne 
tient pas compte des lois que les 
autres doivent respecter, sape les 

fondements mêmes de notre ordre 
international», a-t-il poursuivi avant 
de déplorer : «Ce comportement 
n’est pas à la hauteur de ce que 
nous attendons d’un membre res-
ponsable de notreorganisation. 
Nous avons déjà souligné la né-
cessité de mettre un terme aux vio-
lations commises par les autorités 
d’occupation. Il est clair qu’elles 
méprisent le droit international». 
«Vous devez abandonner votre il-
lusion sur leur conduite. Certains 
ont même été troublés par le terme 
‘attaques aveugles’. Que vont-ils 
dire sur le meurtre du personnel de 
World Central Kitchen?», s’est-il 
demandé en référence à l’assassi-
nat lundi dernier de sept collabora-
teurs de cette ONG basée aux 
Etats-Unis, lors d’une frappe 
menée par les forces de l’occupa-
tion sioniste dans la bande de 
Ghaza. 
Il s’agit, selon M. Bendjama, d’un 
autre crime odieux commis par les 
forces d’occupation. 
«L’intégrité de notre ordre inter-
national est en jeu», a-t-il mis en 
garde avant de conclure : «Le 
choix est difficile : soit respecter les 
principes de la Charte des Nations 
unies et du droit international ou 
risquer de plonger dans le chaos 
et l’insécurité en raison d’un débor-
dement régional. Le moment est 
venu d’agir résolument». 

R. N. 

FRAPPES SIONISTES À DAMAS 
Le Conseil de sécurité «doit réagir 

 avec fermeté»

Intervenant au terme de la 
séance plénière consa-
crée à l’approbation des 
deux textes de lois relatifs 
au Code pénal et à l’in-
dustrie cinématogra-
phique, M. Goudjil a salué 
les différentes décisions 

importantes prises par le pré-
sident de la République en 
vue de «réaliser l’indépen-
dance économique» de notre 
pays, et partant «renforcer la 
décision souveraine de l’Etat 
et rehausser sa position sur la 
scène internationale». 
Le président du Conseil de la 
nation a évoqué, à cette occa-
sion, la décision du président 
de la République d’organiser 
une présidentielle anticipée, le 
7 septembre prochain, souli-
gnant qu’il s’agit «d’une déci-
sion purement technique qui 
n’a aucun lien avec les hypo-
thèses et spéculations avan-
cées çà et là». 
Et d’affirmer que «la date pré-
cédemment choisie (décem-
bre) coïncide avec le 
renouvellement partiel du 
Conseil de la nation», ce qui 
est, a-t-il dit, «techniquement 
déraisonnable, en sus d’autres 
considérations techniques». 
Dans ce sillage, M. Goudjil a 
évoqué la question de la Mé-
moire nationale, soulignant «le 
caractère colonial de l’occu-
pation française qui visait es-
sentiellement à exterminer le 
peuple algérien musulman et à 
le remplacer par des Euro-
péens chrétiens», d’où «la né-
cessité de faire la distinction 
entre le colonialisme français 

et le peuple français». 
Il a, à ce propos, appelé les ré-
sidus de la colonisation fran-
çaise à «faire preuve de 
rationalité et à bannir les idées 
coloniales révolues». 
Le président du Conseil de la 
nation a, par ailleurs, évoqué 
ce que le peuple palestinien 
subit de la part de l’occupation 
coloniale sioniste, estimant 
que «les crimes commis au-
jourd’hui par la machine de 
guerre sioniste sont des 
crimes contre l’humanité, et 

que ce que vit aujourd’hui la 
Palestine, plus précisément la 
bande de Ghaza, en présence 
des médias internationaux, est 
similaire à ce que l’Algérie 
avait vécu par le passé dans 
un blackout médiatique total». 
Il a également exprimé «la 
fierté du peuple algérien des 
positions historiques de son 
Etat avec sa référence no-
vembriste, en soutien au 
peuple palestinien», rappe-
lant, dans ce cadre, l’allocu-
tion du président de la 

République, M. Abdelmadjid 
Tebboune, devant l’Assem-
blée générale (AG) des Na-
tions unies, lors de laquelle il 
avait appelé à la nécessité 
d’accorder à l’Etat palesti-
nien la qualité de membre à 
part entière à l’ONU, «ce qui 
est désormais évident à pré-
sent», selon M. Goudjil, à tra-
vers «la voix écoutée de 
l’Algérie au sein du Conseil 
de sécurité et consacrée à la 
défense des causes justes 
dans le monde». 

Par ailleurs, le président du 
Conseil de la nation a 
adressé «un message clair 
concernant le dossier du Sa-
hara occidental et du Sahel, 
plus précisément le Mali et le 
Niger, qui affirme que l’Algé-
rie est essentiellement atta-
chée à la stabilité et à la 
sécurité de ces deux pays et 
qu’ils soient indépendants 
dans leurs décisions, tel que 
prôné, en permanence, par la 
diplomatie algérienne». 

Samir M.

Attaque aérienne contre les locaux du 
consulat iranien à Damas 
L’Algérie condamne  

L’Algérie a condamné «avec fermeté» l’attaque aérienne ayant 
ciblé les locaux du consulat iranien à Damas (Syrie), a indiqué 
hier un communiqué du ministère des Affaires étrangères et de 
la Communauté nationale à l’étranger. 
L’Algérie «dénonce vigoureusement cet acte criminel qui 
constitue une violation flagrante des lois et des us internatio-
naux relatifs à l’inviolabilité des missions diplomatiques et 
consulaires, en plus d’être une grave atteinte à la souveraineté 
de la République arabe syrienne, pays frère», lit-on dans le 
communiqué. 
Dans ce contexte, l’Algérie «présente ses sincères condo-
léances aux familles des victimes, les assurant de sa compas-
sion, et souhaite un prompt rétablissement aux blessés», selon 
la même source 
Elle réaffirme également  «sa solidarité totale avec la Répu-
blique islamique d’Iran ainsi qu’avec la République arabe sy-
rienne face à cette ignoble agression, qui risque d’entraîner 
une escalade de la situation et d’exacerber l’insécurité et l’in-
stabilité dans la région tout entière», conclut le communiqué. 

APS 
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VIRÉE AU MARCHÉ DE LA PLACE DES MARTYRS  

Plus qu’un lieu de commerce 
Au cœur d'Alger, le marché de la place des martyrs bat son plein, vibrant de l'effervescence propre au mois béni de Rama-

dan. Dans cette mosaïque de couleurs, de sons et de mouvements, les femmes se bousculent, les enfants courent dans tous les 
sens, créant une symphonie animée de vie et d'activité. 

Dans la matinée, les 
rues étroites du mar-
ché s'animent, les 
femmes se pressent 
avec détermination, 
leurs paniers à la 
main, à la recherche 
des meilleurs produits 

pour préparer les repas de la rupture du 
jeûne. Entre les étals de fruits et légumes 
aux couleurs éclatantes, les vendeurs de 
dattes tentent d'attirer leur attention, 
vantant la qualité et la fraîcheur de leurs 
produits.  Dans cette agitation fréné-
tique, les enfants semblent insatiables 
d'énergie, courant de tous côtés avec 
une joie contagieuse. Certains suivent 
leur mère de près, aidant à porter les 
sacs ou essayant de trouver des frian-
dises à déguster. D'autres s'écartent 
pour explorer les recoins du marché, at-
tirés par les étals de sucreries et de gâ-
teaux traditionnels qui éveillent leurs 
papilles. Entre les cris des marchands 
annonçant leurs produits et les rires des 
enfants jouant à cache-cache entre les 
étals, l'ambiance est électrique, chargée 
d'une énergie palpable qui semble imbi-
ber chaque recoin du marché. Les 
femmes jonglent habilement entre les 
achats, les négociations et les échanges 
de nouvelles avec leurs voisines, créant 
un ballet animé de mouvements et de 
gestes. Au milieu de cette agitation, 
l'odeur alléchante des plats cuisinés à la 
maison flotte dans l'air, ajoutant une 
touche de gourmandise à l'atmosphère 
déjà bouillonnante. Les marchands de 
plats préparés sont pris d'assaut, les 
clients se pressant pour acheter les spé-
cialités culinaires du Ramadan, impatient 
de rentrer chez eux pour partager un 
repas en famille. Malgré la cohue et l'agi-
tation, une atmosphère de camaraderie 
et de solidarité règne dans le marché. 
Les femmes échangent des sourires 
complices et des paroles d'encourage-
ment, se soutenant mutuellement dans 
leur quête pour trouver les meilleurs pro-
duits et préparer les repas les plus déli-
cieux pour leurs proches. Dans ce 
tourbillon de mouvement et de vie, le 
marché algérois pendant le mois de Ra-
madan est bien plus qu'un simple lieu de 
commerce. C'est un véritable spectacle 
sensoriel, où les femmes se bousculent, 
les enfants courent dans tous les sens, 
et où chaque instant est empreint de la 
magie et de la vitalité propres à cette pé-
riode sacrée de l'année. 
 
 Un marché où tout se vend et tout 

s'achète 
 
Dans le tissu urbain trépidant de la ville 
d’Alger, le marché de la place des mar-
tyrs se dresse comme un symbole vivant 
de l'échange et du commerce. Entre les 
étals colorés et les cris des vendeurs, cet 
espace vibrant offre une expérience sen-
sorielle où tout semble à portée de main. 
Bienvenue dans cet univers éclectique 
où tout se vend et tout s'achète. Dès 
l'entrée dans ce marché foisonnant, les 
sens sont en éveil. Les yeux parcourent 
un panorama varié d'articles : fruits et lé-
gumes frais débordant de couleurs, vê-
tements suspendus dans un 
kaléidoscope de teintes, artisanat local 
exposé avec fierté, et bien plus encore. 
Chaque étal offre une promesse de dé-
couverte, une invitation à explorer un 
monde de possibilités infinies. Au-delà 
de la vision, le marché est une sympho-
nie de sons et de parfums. Les voix des 
vendeurs s'entremêlent dans une caco-
phonie joyeuse, appelant les clients avec 
des offres alléchantes et des promotions 
spéciales. Le mélange enivrant des 
odeurs - des épices exotiques, du pain 

fraîchement cuit, du café fraîchement 
moulu - imprègne l'air, créant une toile 
olfactive captivante. Ce marché est bien 
plus qu'un simple lieu de commerce.  
Les vendeurs, souvent des artisans lo-
caux ou des petits commerçants fami-
liaux, partagent avec fierté leurs produits, 
transmettant ainsi leur héritage culturel à 
travers les générations. Au cœur de ce 
marché, la négociation est une pratique 
courante. Les clients et les vendeurs 
s'engagent dans un ballet rythmé de dis-
cussions animées, cherchant à trouver 
un accord mutuellement bénéfique. Mais 
au-delà de l'aspect commercial, le mar-
ché est également un lieu de convivialité, 
où les rencontres fortuites se transfor-
ment souvent en conversations amicales 
et en échanges enrichissants. En 
parcourant les allées animées de ce mar-
ché, on découvre un reflet vivant de la vie 
quotidienne. Les gens affluent pour 
acheter les produits nécessaires à leur 
subsistance, mais aussi pour échanger 
des nouvelles, partager des histoires et 
tisser des liens sociaux. C'est un lieu où 
les routines se mêlent à l'imprévu, où 
chaque transaction raconte une histoire 
unique. 
 
 Vendeurs à la sauvette, par dépit  

 
Dans les rues animées de la place des 
martyrs, une présence constante se fait 
sentir : celle des vendeurs à la sauvette, 
des travailleurs invisibles qui luttent pour 
gagner leur vie dans un environnement 
souvent hostile. Leurs voix, rarement en-
tendues, méritent d'être entendues.   
Parmi ces jeunes Karim, 25 ans, «Je suis 
diplômé de l'université, mais je n'ai pas 
pu trouver d'emploi stable. Pour subvenir 
à mes besoins, je vends un peu de tout 
dans la rue. C'est un travail difficile et 
précaire, mais c'est ma seule option 
pour l'instant. J'espère un jour pouvoir 
trouver un emploi qui correspond à mes 
qualifications, mais en attendant, je dois 
me contenter de ce que je peux trouver."  

Lyes est est également dans la même si-
tuation.  Il se confie «Je vends des vête-
ments dans la rue depuis des années. 
C'est un travail épuisant, surtout par 
temps chaud ou par temps froid. Mais 
c'est aussi gratifiant de pouvoir aider 
mes clients à trouver des vêtements 
abordables et de bonne qualité. J'espère 
un jour pouvoir ouvrir ma propre bou-
tique, mais en attendant, je continue à 
lutter pour gagner ma vie de cette ma-
nière." Mohammed, 40 ans, vendeur de 
produits électroniques, lui aussi    nous 
raconte son expérience.  "Mon histoire 
est similaire à celle de nombreux autres 
vendeurs à la sauvette. J'ai perdu mon 
emploi il y a quelques années et j'ai dû 
trouver des moyens alternatifs de gagner 
de l'argent. Je vends des produits élec-
troniques dans la rue, même si je sais 
que c'est illégal. Mais je n'ai pas le choix. 
C'est une question de survie pour moi et 
ma famille." Ces témoignages offrent un 
aperçu poignant de la réalité des ven-
deurs à la sauvette. Leurs histoires révè-
lent les défis auxquels ils sont 
confrontés, mais aussi leur détermination 
à surmonter les obstacles pour gagner 
leur vie de manière honorable. Il est es-
sentiel de reconnaître leur contribution 
souvent invisible à notre société et de 
travailler ensemble pour trouver des so-
lutions qui les aident à prospérer dans 
des conditions plus stables et sécuri-
sées. 
 
Le bonheur est dans le marché  

 
Dans les labyrinthes des marchés ani-
més, au milieu de l'agitation des ache-
teurs et des vendeurs, se trouvent des 
femmes qui découvrent un sentiment de 
bonheur unique. Pour beaucoup d'entre 
elles, parcourir les étals colorés est bien 
plus qu'une simple activité de shopping.   
C’est le cas de Amira, 45 ans, mère au 
foyer : "Pour moi, aller au marché est un 
moment de joie et d'excitation. C'est là 
que je peux trouver des produits frais et 

de qualité pour ma famille. J'aime flâner 
dans les allées, admirer les fruits et lé-
gumes colorés, discuter avec les ven-
deurs et découvrir de nouvelles saveurs. 
C'est un moment que j'attends avec im-
patience chaque semaine, et cela me 
donne un sentiment de satisfaction de 
savoir que je peux préparer des repas 
délicieux et nourrissants pour mes 
proches." Sofia, passionnée de mode, 
croit elle aussi que le bonheur est dans 
le marché.  "Je suis une véritable accro 
du shopping, et pour moi, le marché est 
un véritable paradis. J'adore dénicher 
des pièces uniques et originales, des vê-
tements vintage et des accessoires arti-
sanaux que je ne trouverais nulle part 
ailleurs. Parcourir les étals me procure un 
sentiment de liberté et de créativité. 
C'est là que je peux exprimer pleinement 
ma personnalité à travers mes choix ves-
timentaires, et cela me rend vraiment 
heureuse." Pour Leila, passionnée de 
cuisine,   le marché est son terrain de jeu 
préféré.  "En tant que grande amatrice 
de cuisine, J'aime explorer les stands de 
produits frais, d'épices exotiques et d'in-
grédients locaux pour trouver l'inspira-
tion pour mes recettes. C'est là que je 
peux laisser libre cours à ma créativité 
culinaire, en expérimentant de nouvelles 
saveurs et en découvrant des produits 
authentiques. Chaque visite au marché 
est une aventure gustative, et cela me 
remplit de bonheur de pouvoir partager 
mes créations avec mes proches."  Ces 
confidences soulignent l'importance des 
marchés comme lieu de bonheur et de 
satisfaction pour de nombreuses 
femmes. Que ce soit à travers la re-
cherche de produits frais, de vêtements 
uniques, d'ingrédients de cuisine ou 
d'artisanat local, les marchés offrent un 
espace où les femmes peuvent exprimer 
leur créativité, leur passion et leur per-
sonnalité. En fin de compte, c'est dans 
ces petits plaisirs du quotidien que se 
trouve le véritable bonheur. 

R.S  
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LA MAGIE DE L'INCHAD  

La troupe tunisienne El Gobba          
enchante les constantinois  

 Le théâtre régional Mohamed-Tahar Fergani de Constantine s'est illuminé, lundi soir, d’une aura de spiritualité alors que la 10ème 
édition du Festival International de l’Inchad a ouvert ses portes. Au cœur de cet événement, la troupe tunisienne El Gobba a offert 

une performance mémorable, plongeant le public dans une expérience sensorielle profonde et captivante.

PP our la pre-
mière fois en 
Algérie, la 
troupe El 
Gobba a su 
capturer l'at-
tention et 
l'admiration 

du public grâce à son expres-
sion artistique remarquable. 
Leur performance, imprégnée 
de dévotion et de louange en-
vers le prophète Mohammed 
(QSSSL), a transcendé les 
frontières culturelles et linguis-
tiques pour toucher les cœurs 
et les âmes des spectateurs 
présents. À travers leur art, la 
troupe a célébré le message 
de paix, de compassion et de 
sérénité véhiculé par le pro-
phète Mohammed (QSSSL), 
offrant ainsi une expérience 
spirituelle profonde et émou-
vante. Les chants et les récita-
tions ont transporté l'audience 
dans un voyage au-delà des 
mots, évoquant une 
connexion intime avec la foi et 
la spiritualité. La performance 
d’El Gobba a été saluée pour 
sa sincérité et sa puissance 
émotionnelle, reflétant un pro-
fond respect pour la tradition 
de l'Inchad tout en apportant 
une touche contemporaine et 
novatrice à l'art du chant reli-
gieux. Les spectateurs ont été 
transportés par la beauté des 

mélodies et la profondeur des 
paroles, créant ainsi une at-
mosphère de recueillement et 
d'élévation spirituelle. En cette 
période où le monde est 
confronté à de nombreux défis 
et incertitudes, la performance 
d’El Gobba offre un message 

d'espoir et d'unité. En célé-
brant les valeurs universelles 
de paix, d'amour et de tolé-
rance, la troupe rappelle l'im-
portance de la spiritualité dans 
la construction d'un monde 
meilleur et plus harmonieux 
pour tous. La 10ème édition 

du Festival International de 
l’Inchad de Constantine s'an-
nonce déjà comme un grand 
succès, offrant aux specta-
teurs une occasion unique de 
découvrir et d'apprécier la ri-
chesse de l'art et de la culture 
islamique. Grâce à des perfor-

mances comme celle d’El 
Gobba, l'événement continue 
de renforcer les liens entre les 
peuples et de promouvoir la 
compréhension mutuelle à tra-
vers l'expression artistique et la 
spiritualité partagée. 

R.C  

DD ans le monde de la lit-
térature, peu 
d'œuvres ont capturé 
l'esprit et l'essence de 
la condition féminine 

avec autant d'éloquence et de 
perspicacité que "Une chambre à 
soi" de Virginia Woolf. Publié en 
1929, cet essai provocateur reste 
un pilier de la critique sociale et fé-
ministe, offrant une méditation pro-
fonde sur les obstacles rencontrés 
par les femmes dans la société et 
dans le domaine de la création ar-
tistique. Virginia Woolf, connue 
pour sa prose innovante et son en-
gagement envers les questions so-
ciales, utilise "Une chambre à soi" 
pour explorer les conditions maté-
rielles et psychologiques qui entra-
vent la créativité féminine. L'essai 

commence par une invitation à ré-
fléchir à la nécessité pour les 
femmes d'avoir leur propre espace 
physique et financier pour écrire de 
la fiction. Woolf pose la question 
essentielle : pourquoi, historique-
ment, y’ a-t-il si peu de femmes 
écrivaines de renom ? À travers 
des analyses subtiles et des anec-
dotes poignantes, Woolf décons-
truit les mythes et les stéréotypes 
entourant la création littéraire fémi-
nine. Elle remonte dans le temps, 
évoquant l'absence de soutien et 
d'éducation pour les femmes, les 
limitant souvent à des rôles do-

mestiques étroits et dévalorisés. 
Elle évoque également le manque 
d'accès des femmes à l'éducation 
formelle, soulignant comment cette 
lacune a limité leur potentiel créatif 
et intellectuel. Cependant, Woolf 
ne se contente pas d'analyser les 
obstacles externes à la créativité 
féminine ; elle plonge également 
dans les complexités de la psyché 
féminine. Elle explore les défis in-
ternes, comme le manque de 
confiance en soi et la censure in-
terne, qui ont entravé la capacité 
des femmes à s'épanouir artisti-
quement. En décrivant l'impor-

tance de l'autonomie financière et 
de la liberté personnelle, elle dé-
montre comment ces éléments 
sont cruciaux pour permettre aux 
femmes d'explorer pleinement leur 
créativité. "Une chambre à soi" va 
au-delà de la simple analyse litté-
raire pour devenir un manifeste 
pour l'égalité des sexes dans la 
culture et la société. Woolf 
exhorte les femmes à revendi-
quer leur place dans le monde de 
la création artistique et à se battre 
pour leurs droits économiques et 
sociaux. Elle célèbre les réalisa-
tions des femmes écrivaines pas-

sées et présentes, tout en en-
courageant les générations fu-
tures à poursuivre leurs rêves 
avec détermination et audace.  
Le livre de Virginia Woolf reste un 
texte essentiel et intemporel, 
dont les enseignements réson-
nent toujours aujourd'hui. À tra-
vers ses pages, Woolf ouvre la 
voie à une réflexion profonde sur 
le pouvoir de l'autonomie fémi-
nine et sur la nécessité d'éliminer 
les barrières qui entravent le plein 
épanouissement des femmes 
dans tous les domaines de la vie. 
C'est un appel à l'action, une invi-
tation à créer un monde où chaque 
femme ait la liberté et les moyens 
de poursuivre ses aspirations avec 
courage et conviction. 

R.C  

A LIRE, « UNE CHAMBRE À SOI » DE VIRGINIA WOOLF  
Un pilier de la critique sociale et féministe 

PAYS TRAUMATISÉ PAR LA BOMBE ATOMIQUE 
Le film "Oppenheimer" sort au Japon

HH uit mois après le 
reste du monde, le 
public japonais 
peut découvrir en 
salles depuis ven-

dredi le film multi-récompensé 
"Oppenheimer", qui aborde un 
sujet particulièrement sensible 
dans l'archipel à travers un por-
trait du créateur de la bombe 
atomique. Le long-métrage de 
Christopher Nolan était sorti 
dans de nombreux pays l'été 
dernier en même temps qu'un 
autre blockbuster, la joyeuse 
comédie de Greta Gerwig "Bar-
bie", suscitant à cette occasion 
d'innombrables mêmes sur in-
ternet. Des images combinant 
les deux films avaient choqué 

l'opinion publique au Japon, 
seul pays à avoir été frappé par 
l'arme atomique en août 1945 
durant la Seconde Guerre mon-
diale. Aucune raison officielle 
n'avait été avancée sur la sortie 
retardée d'"Oppenheimer" au 
Japon, ce qui avait alimenté les 
spéculations selon lesquelles le 
film était trop sensible pour y 
être moi Vendredi, pour les pre-
mières séances à 9h00 du 
matin, les salles étaient aux trois 
quart pleines, a constaté la RTS 
à Tokyo. Cette superproduction 
d'un budget de 100 millions de 
dollars, qui a déjà engrangé plus 
de 960 millions de dollars de re-
cettes dans le monde selon le 
site spécialisé Boxoffice Ojo, a 

donc attiré le public pour ses 
débuts au Japon. Des étudiants 
aux retraités, l’assistance est bi-
garrée. "J’ai bien fait de venir. Si 
j’ai appris ou clarifié des choses 
que je ne connaissais pas ? Oui 
bien sûr, et c’est très bien", dé-
clare ainsi à la RTS Atsuko, 70 
ans. Lors des guerres, il est dif-
ficile de discerner de quel côté 
se trouve le mal. C’est de toute 
façon une situation où les hu-
mains ne sont plus humains. 
"J'en sors avec l’impression très 
forte que ce film montre les 
choses de façon équitable", 
estime Kazuko, 74 ans. Elle 
estime que le fait que le Japon 
ait été le seul pays touché par 
le feu nucléaire ne doit pas 

empêcher de regarder ce film, 
bien au contraire. "La projec-
tion au Japon a sans doute 
été retardée par égard pour ce 
que ressent la population ja-
ponaise, mais, selon moi, lors 
des guerres, il est difficile de 
discerner de quel côté se 
trouve le mal. C’est de toute 
façon une situation où les hu-
mains ne sont plus humains." 
Une chose est sûre cepen-
dant  : le sujet de la bombe 
atomique est extrêmement dé-
licat au Japon. Parmi les spec-
tateurs, d’aucuns déploreront 
que le film "Oppenheimer" ne 
dise presque rien des sévices 
que cette bombe a infligés au 
Japon et à la population japo-

naise. Plus de 140'000 per-
sonnes ont été tuées à Hiro-
shima et 74'000 à Nagasaki 
par les deux bombes ato-
miques américaines larguées 
au-dessus de ces villes. 
Quelques jours après, le 15 
août 1945, le Japon acceptait 
sa reddition inconditionnelle. 
Le film, qui a remporté l'Oscar 
du meilleur film ainsi que six 
autres statuettes, retrace en 
trois heures les moments clé 
de la vie de Robert Oppenhei-
mer, le physicien américain qui 
a fait entrer la planète dans l'ère 
nucléaire avant de se voir assailli 
par le doute face à sa création 
devenue outil de toute-puis-
sance.
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LES PORTS ALGÉRIENS SOUS LE PRISME DE 
 L'ÉVALUATION ÉCONOMIQUE 

Vers une gestion axée sur la 
rentabilité  

 Le ministre des Transports, a profité de sa visite dans la wilaya d’Annaba pour annoncer que son 
 département avait établi un ensemble de paramètres d'évaluation pour les ports du pays, dans le 

 but d'améliorer leur rentabilité économique.  

Cette initiative 
vise à renfor-
cer l'effica-
c i t é 
opé ra t i on -
nelle et à sti-
muler le 
développe-

ment économique à travers les 
activités portuaires en Algérie. 
Les critères d'évaluation, soi-
gneusement définis, serviront 
de mesures clés pour évaluer la 
performance économique de 
tous les ports du pays. Ils sont 
conçus pour offrir une perspec-
tive holistique sur la manière 
dont les installations portuaires 
contribuent à l'économie natio-

nale, en mettant l'accent sur 
des indicateurs clés de perfor-
mance et d'efficacité. Selon le 
ministre, ces critères sont es-
sentiels pour orienter les efforts 
visant à optimiser les activités 
portuaires et à maximiser leur 
contribution à la croissance 
économique de l'Algérie. Ils 
fourniront une base solide pour 
l'analyse et la prise de décision, 
permettant au ministère des 
Transports de cibler les do-
maines nécessitant des amélio-
rations et d'identifier les 
opportunités de croissance. 
L'annonce de cette initiative in-
tervient à un moment crucial où 
l'Algérie cherche à stimuler son 

économie et à diversifier ses 
sources de revenus. Les ports 
jouent un rôle crucial dans le 
commerce international et na-
tional, et leur efficacité est cru-
ciale pour garantir la 
compétitivité et la durabilité de 
l'économie algérienne. En met-
tant l'accent sur l'augmentation 
de la rentabilité économique 
des ports, le ministère des 
Transports démontre son enga-
gement envers le développe-
ment économique durable du 
pays. En optimisant les opéra-
tions portuaires et en favorisant 
un environnement propice aux 
investissements, cette initiative 
vise à renforcer la position de 

l'Algérie en tant que centre né-
vralgique du commerce régional 
et international. Il est à noter 
que l'évaluation de la perfor-
mance économique des ports 
sera un processus continu et 
évolutif, permettant une adapta-
tion aux changements du mar-
ché et aux évolutions 
économiques. Le ministère des 
Transports reste résolu à travail-
ler en étroite collaboration avec 
toutes les parties prenantes 
pour mettre en œuvre ces cri-
tères avec efficacité et trans-
parence, dans le but ultime de 
promouvoir le développement 
économique durable et la pros-
périté pour tous en Algérie. R.E  

Le commissariat du Salon inter-
national du tourisme et des 
voyages (SITEV) organisera, du 
30 mai au 2 juin prochain, la 

23e édition du SITEV-2024, a indiqué, 
dimanche dernier, un communiqué du 
ministère du Tourisme et de l'Artisanat. 
Organisé sous le patronage du minis-
tère du Tourisme, ce Salon qui se tien-
dra au niveau du pavillon central du 
Palais des expositions (Alger), sera un 
évènement important pour promouvoir 
la destination touristique algérienne. 
"Cet événement est un rendez-vous 

annuel attendu par les opérateurs et 
les professionnels pour accéder aux 
marchés touristiques locaux et inter-
nationaux, afin d'élargir le cercle des 
clients et promouvoir leurs produits et 
leurs offres", ajoute le communiqué. 
C'est également une occasion pour les 
opérateurs touristiques de différents 
pays, y compris les agences de tou-
risme, les sociétés d'hébergement, 
d'hôtellerie et de transport et les star-
tups activant dans le domaine de la nu-
mérisation et du tourisme, de 
promouvoir leurs programmes, d'orga-

niser des réunions d'affaires, de 
conclure des accords de partenariat, 
d'échanger des expériences et de s'in-
former sur les nouveautés du tourisme 
national et international. Le ministère a 
invité dans son communiqué les per-
sonnes intéressées à s'inscrire et à 
participer aux activités de cet événe-
ment via le site-web du Salon : 
www.sitev.dz, soulignant que le Salon 
comprendra un riche programme de 
rencontres organisées par des experts 
et des spécialistes dans le domaine du 
tourisme. 

Égypte 
 Le FMI approuve        
un prêt de 8 milliards 
de dollars  
 
Le Conseil d’administration du FMI a an-
noncé lundi qu’il a achevé le 29 mars la pre-
mière et la deuxième revue du Mécanisme 
élargi de financement pour l’Égypte et a ap-
prouvé une augmentation du programme 
initial d’environ 5 milliards de dollars à 8 mil-
liards de dollars au total. Cette décision per-
met aux autorités de retirer immédiatement 
l’équivalent d’environ 820 millions de dol-
lars. “Les autorités égyptiennes ont élaboré 
un solide plan de stabilisation économique 
pour corriger les déséquilibres, dont cer-
tains éléments sont déjà en cours de mise 
en œuvre.”, lit-on dans un communiqué du 
FMI. Et d’ajouter : Ce plan de stabilisation 
économique est centré sur un système de 
change libéralisé dans le contexte d’un ré-
gime de change flexible, un resserrement si-
gnificatif de la politique budgétaire et 
monétaire pour soutenir l’ajustement du 
taux de change, une réduction de l’investis-
sement public, au sens large, et la mise en 
œuvre de réformes qui permettraient au 
secteur privé de devenir le moteur de la 
croissance. 
 
Bourse de Tunis  
 Le Tunindex en 
baisse 
 
La Bourse de Tunis clôture la séance du 
mardi 2 avril 2024 sur une note négative. Le 
Tunindex a régressé de 0,28% à 8921,61 
points. Par ailleurs, le Tunindex 20 s’est dé-
précié de 0,27% à 3972,60 points. Avec 43 
valeurs actives, la balance des variations a 
été tirée vers le bas, affichant 26 baisses et 
17 hausses. Le volume total d’échanges 
s’est situé à 2,6 millions de dinars (MD) en 
l’absence de transaction de bloc.La meil-
leure performance journalière revient à la va-
leur OFFICE PLAST, s’appréciant de 3,74% 
à 1,11 dinar (D), talonnée par CELLCOM 
qui enregistre une progression de 2,96% à 
1,39 D. Suivant cette même tendance, 
SPDIT-SICAF et BNA gagnent 2,16% et 
1,32% à 10,90 D et 7,70 D respectivement. 
POULINA GR HOLDING avance de 1,32% 
à 8,47 D.Dans le registre des baisses, CIL 
perd 4,49% à 21,50 D, pourchassé de BH 
LEASING qui s’effrite de 4,33% à 3,09 D. 
ASSAD se déleste de 4,29% à 0,67 D. Éga-
lement ESSOUKNA et TUNISAIR lâchent 
3,62% et 2,44% pour finir à 0,55 D et 0,57 
D, respectivement. L’action POULINA GR 
HOLDING s’offre le plus fort volume de 
transactions avec 836 mille dinars de capi-
taux traités. La valeur SAH quant à elle, a 
drainé à un volume total de 186 mille dinars. 
Le titre SFBT a mobilisé, en somme, 170 
mille dinars de volumes d’échanges. SOTU-
VER a drainé 169 mille dinars de ses capi-
taux. ONE TECH HOLDING a été négociée 
à hauteur de 125 mille dinars. 
 

Le prix du pétrole au 
plus haut depuis plus 
de cinq mois 

Le prix du baril de Brent évoluait autour de 
84,5 dollars ce mardi, son meilleur niveau 
depuis le 27 octobre. En un mois, il a pro-
gressé de 8%, en raison de la réduction de 
la production des pays membres du parte-
nariat de l’OPEP et des tensions géopoli-
tiques au Moyen-Orient. Le prix du baril de 
brut Brent progressait ce mardi en fin 
d'après-midi de 1,1%, à 84,7 dollars, son 
plus haut niveau depuis le 27 octobre der-
nier. Celui du baril de WTI, la référence 
nord-américaine, s'appréciait de 1%, à 84,7 
dollars.Depuis leur dernier point bas de la 
mi-décembre, les prix de l'or noir ont pro-
gressé de plus de 23%. Et la hausse s'ac-
célère avec un gain de plus de 8% sur un 
mois. 

TOURISME  
23e édition du SITEV du 30 mai au 2 juin 

Le prix de l'or a battu lundi un 
nouveau record historique à 
plus de 2.265 dollars l'once, 
les investisseurs étant toujours 
convaincus que la banque 

centrale américaine (Fed) va baisser ses 
taux cette année. L'or a atteint dans la 
matinée 2.265,73 dollars l'once, le pré-
cédent record remonte à plusieurs jours. 
Le métal précieux connaît un regain d'in-
térêt cette année, alors que la Réserve 
fédérale américaine (Fed) a laissé enten-

dre qu'elle allait baisser ses taux d'inté-
rêt cette année. Certes l'indice PCE, pri-
vilégié par la Fed et publié vendredi, a 
confirmé un rebond de l'inflation aux 
Etats-Unis au mois de février, à 2,5% sur 
un an en février, contre 2,4% en janvier. 
Mais "nous n'allons pas surréagir parce 
que les données des deux derniers mois 
sont plus élevées" qu'espéré, a assuré 
Jerome Powell, le président de la Fed 
qui veut ramener l'inflation à 2% au fil du 
temps. La banque centrale américaine a 

pour cela relevé ses taux à 11 reprises 
entre mars 2022 et juillet 2023. En juin 
2022, l'inflation américaine avait atteint 
un pic à 9,1%. "Nous n'avons pas be-
soin de nous précipiter pour baisser les 
taux, nous pouvons attendre", a néan-
moins ajouté M. Powell. Par ailleurs, les 
risques géostratégiques poussent éga-
lement les prix à la hausse. Le lingot ne 
rapportant aucun intérêt, il gagne en at-
tractivité lorsque les banques centrales 
baissent le coût de l'emprunt.

 DÉPASSANT 2.260 DOLLARS L’ONCE  
L'or bat un nouveau record historique  
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ALI AOUN DEPUIS BOUMERDÈS 

La raffinerie de sucre de Larbatache sera 
prête avant la fin de l’année

Le ministre de l'Industrie et de la Production pharmaceutique, Ali Aoun, a fait savoir depuis Boumerdès que le projet de réalisation de la  
raffinerie de sucre de Larbatach, acquis par le groupe public Madar Holding après avoir été confisquée en vertu d'une décision de justice définitive, 

 "sera prêt et opérationnel avant la fin de l'année en cours".

Dans une déclaration à la 
presse en marge de sa vi-
site d'inspection dans cette 
wilaya, M. Aoun a mis en 
avant "la volonté" des res-

ponsables du projet de réaliser prochai-
nement "les premiers tests de 
production au niveau de ce complexe 
avant d’entamer la production et la 
commercialisation effective avant la fin 
de l'année en cours".Il a appelé, par la 
même, à la mobilisation de "tout un 
chacun" pour parachever la réalisation 
et la commercialisation des produits de 
ce complexe important qui s'inscrit en 
sus du projet d'usine de trituration de 
graines oléagineuses à Jijel "dans le 
cadre de la stratégie nationale de la sé-
curité alimentaire, deux projets sur les-
quels mise l’Etat pour une 

indépendance en termes d’approvi-
sionnement des citoyens en ces pro-
duits".Le ministre a qualifié ce projet de 
"prometteur et crucial" compte tenu de 
sa capacité de production et de sa 
"technologie sophistiquée".La capacité 
de production de cette usine dont la 
superficie est de 14 hectares exten-
sible, est estimée à 2000 tonnes/ jour 
de sucre de différents types, assurant 
ainsi plus de 1200 emplois.S'enquérant 
de l'état d'avancement des travaux de 
raccordement du parc industriel de Lar-
batache aux différents réseaux, le mi-
nistre a indiqué que le travail était en 
cours en vue de doter cette région par 
une entreprise spécialisée dans la ges-
tion moderne de la zone. 
Il a en outre appelé à "la nécessité de 
sécuriser et à clôturer cette zone vi-

tale en entier en vue de la protéger", 
appelant les responsables à "rattra-
per un certain retard accusé dans 
l'opération de son 
aménagement".Inspectant l'Institut 
national de la productivité et du déve-
loppement industriel (INPED) à Bou-
merdes, le ministre a estimé que ce 
dernier se voulait "un véritable sup-
port pour le secteur dans le domaine 
de la formation", appelant à la néces-
sité de "passer vers un mode de ges-
tion selon des contrats de 
performance", étant "la seule solution 
à même de réaliser l'adaptation aux 
nouveautés et au progrès en la ma-
tière", a-t-il expliqué.A ce titre, M. 
Aoun a affirmé que l'année 2024 sera 
"la dernière année en vue d'achever 
les opérations d'évaluation" de tous 

les programmes, des cadres et des 
gestionnaires des différents instituts, 
des instances et des établissements 
relevant de son secteur 
ministériel.Lors de cette visite, le mi-
nistre a écouté exposé sur le secteur 
de l'industrie dans la wilaya où il a 
également inspecté l'INPED qui est 
considéré comme l'un des anciens 
établissements de formation dans le 
domaine industriel à travers le 
pays.Dans la commune de Larba-
tache, le ministre a inspecté le parc 
industriel national et s'est enquis du 
projet de réalisation d'une raffinerie 
de sucre et d'un autre projet en vue 
de la réalisation d'une unité de re-
cherche et de développement de l'in-
dustrie pharmaceutique et 
para-pharmaceutique.

Pas moins de 44 employés de l’en-
treprise « Tiaret Net » ont bénéficié 
de contrats de travail permanents, 

en application des résultats de la réunion 
de son Conseil d’administration, a-t-on 
appris, de cette entreprise publique. 
Le chef du service technique, Mohamed 
Farouk Aoumer, a indiqué que « les per-
sonnes concernées sont réparties dans 

les catégories chauffeurs, nettoyeurs et 
administrateurs. Ils ont été parmi les pre-
miers à être recrutés par l’entreprise lors 
de sa création, en 2018 ».Ces employés 
exerçaient leurs fonctions dans le cadre 
de contrats de travail aidés supervisés 
par l’Agence nationale de l’emploi, dans 
le cadre de contrats de travail à durée 
déterminée (CDD) sous la supervision de 

la Direction de l’Action sociale.Cette me-
sure résulte de l’amélioration de la situa-
tion financière de l’entreprise après avoir 
étendu son activité dans le domaine de 
la collecte et de l’enlèvement des dé-
chets ménagers en dehors du chef-lieu 
de wilaya, où elle s’est vu confier la 
même mission dans la ville de Sougueur, 
en plus d’avoir obtenu plusieurs accords 

pour créer des espaces verts et aménager 
des espaces vides dans les écoles pri-
maires de plusieurs communes.Selon la 
même source, l’opération se poursuivra à 
l’avenir pour inclure un plus grand nombre 
d’employés selon l’ancienneté, sachant 
que l’entreprise emploie actuellement 236 
travailleurs, dont la plupart sont sous 
contrat de travail temporaire.

Le projet d’achèvement de la route 
côtière reliant les villes d’Oran et 
Arzew, s’étendant sur une dis-

tance de 60 km, a été débloqué, a in-
diqué, le directeur de wilaya des 
Travaux publics, Medjdoub Mohamed. 
Dans ses explications au wali d’Oran 
Saïd Sayoud, lors de sa visite du projet, 
M. Medjdoub a fait part du lancement 
prochain des travaux du tronçon de 
cette route côtière sur une longueur de 
10,15 km après la levée du gel sur le 
projet par les pouvoirs public, qui ont 
réservé un montant de 2,2 milliards DA 
pour son achèvement dans un délai de 
deux ans au maximum.Le projet sera 
livré dans sa totalité en 2026, sachant 
que le tronçon de 10 km au niveau de 

la commune d’Arzew est prêt et néces-
site le bitumage seulement, alors que 
les travaux sont en cours sur une dis-
tance de 8,9 km pour une enveloppe fi-
nancière de 1,8 milliard DA.Une fois 
achevée dans son intégralité, cette 
route côtière contribuera au développe-
ment de l’activité touristique dans la ré-
gion, qui compte de nombreuses 
plages vierges, et contribuera égale-
ment à améliorer les conditions de 
transport des habitants de la région 
qu’il traverse, dont la zone de Kristel, 
dans la commune de Gdyel, a-t-on in-
diqué.Par ailleurs, lors de la même vi-
site, le wali d’Oran a inspecté le projet 
d’aménagement du port de pêche de 
Kristel qui, selon le même responsable, 

bénéficiera d’une deuxième opération 
qui permettra la construction d’un 
deuxième mur pour sa protection des 
vents violents qui caractérisent la ré-
gion.Le wali a, par ailleurs, ordonné 
d’adresser des mises en demeure aux 
propriétaires de bateaux abandonnés 
et d’embarcations dans le port, afin de 
les retirer le plus rapidement possible, 
sachant qu’ils occupent de vastes 
zones au détriment des espaces al-
loués aux pêcheurs, qui sont relative-
ment étroits. M. Sayoud a également 
inspecté le projet routier reliant le 
même port au quartier de Sidi Moussa, 
pour lequel une enveloppe financière 
de 6 millions de dinars a été allouée 
dans le cadre du budget de wilaya, qui 

permettra aux habitants de la localité 
de rejoindre leurs domiciles sans pas-
ser par le quai du port. Il a également 
passé en revue le projet de réalisation 
du réseau d’assainissement dans la 
zone de Kristel, qui a permis à ce jour 
d’éradiquer 300 fosses septiques. 
Lors de sa visite dans la région de Kris-
tel, le wali d’Oran s’est enquis du projet 
d’approvisionnement de la population 
en gaz naturel doté d’une enveloppe fi-
nancière de 354 millions de dinars. 
Dans ce cadre, les travaux du réseau 
de transport sur une distance de 16,4 
km ont été achevés et les travaux sur 
le réseau de distribution (6,5km) de-
vront démarrer prochainement, a-t-on 
indiqué.

ROUTE CÔTIÈRE ENTRE ORAN ET ARZEW 
Levée du gel sur le projet d’achèvemen

« TIARET NET » 
Plus de 40 employés de l’entreprise  bénéficient de postes d’emploi permanents
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AGRESSION SIONISTE CONTRE GHAZA 

18,5 milliards de dollars  
de dégâts à fin janvier 

Dans un rapport conjoint de la 
Banque mondiale et des Na-
tions unies rendu public, et 
préparé avec le soutien finan-
cier de l’Union européenne, la 

Banque mondiale a indiqué que « le 
coût des dommages causés aux infra-
structures vitales à Ghaza entre octobre 
et janvier est estimé à 18,5 milliards de 
dollars ».Elle a noté, dans son évalua-
tion non définitive des dommages, que 
ce « chiffre représente 97 % de la pro-
duction économique combinée de la 
Cisjordanie et de Ghaza pour l’année 
2022 ».L’organisme a déclaré, par ail-
leurs, que « des dommages structurels 
ont été causés à tous les secteurs de 
l’économie » et que « plus de 70 % des 
coûts estimés résultaient de la destruc-
tion des maisons ».Le rapport conclut 
que « la part du coût des dommages 
causés aux infrastructures de services 
publics telles que l’approvisionnement 
en eau, la santé et l’éducation est esti-
mée à 19 %, et que la part des bâti-
ments commerciaux et industriels est 
évaluée à 9 % ».La Banque estime aussi 
que « les 26 millions de tonnes de dé-
combres et de débris à Ghaza causés 

par la destruction, nécessiteront pro-
bablement plusieurs années pour déga-
ger une telle quantité.Le rapport estime 
également que plus de la moitié de la 
population de Ghaza est au bord de la 
famine et que l’ensemble de la popula-
tion de la bande « souffre d’une grave 

insécurité alimentaire et de malnutrition 
».La Banque mondiale écrit, dans son 
rapport, que 84 % des établissements 
médicaux de Ghaza ont été soit endom-
magés, soit détruits, et que 75 % de la 
population a été déplacée, faisant plus 
d’un million de personnes sans abri 

dans toute l’enclave.En cours depuis le 
7 octobre 2023, l’agression sioniste a 
fait, en sus des dégâts matériels, 
32.975 martyrs et 75. 577 blessés 
parmi les Palestiniens, selon le dernier 
communiqué des autorités sanitaires 
palestiniennes.

La Banque mondiale a estimé le coût des dommages causés aux infrastructures vitales de la bande de Ghaza, cible d’attaques dévastatrices de l’armée sioniste depuis 
bientôt six mois, à environ 18,5 milliards de dollars, à la fin du mois de janvier dernier.

Le tremblement de terre de mag-
nitude 7,3 qui a secoué hier la zone 
maritime près de Hualien, dans la 

région chinoise de Taïwan, a provoqué 
des retards généralisés des trains et 
quelques annulations dans les provinces 
du Fujian et du Jiangxi, dans l’est de la 
Chine, où les secousses ont été ressen-
ties. 
A la suite du tremblement de terre, la 
China Railway Nanchang Group Co, Ltd. 
au Jiangxi a lancé une réponse d’ur-
gence du plus haut niveau, mis en œuvre 
des plans de secours d’urgence et 
exempté les passagers des frais d’annu-

lation des billets.A la gare de Fuzhou, ca-
pitale de la province du Fujian, le person-
nel et les bénévoles ont aidé les 
passagers à obtenir des rembourse-
ments et à changer leurs billets.Des pas-
sagers ont également été bloqués dans 
les gares des villes de Quanzhou et de 
Xiamen, au Fujian.Après le tremblement 
de terre, l’entreprise ferroviaire a im-
médiatement interrompu la circulation 
des trains de passagers et de mar-
chandises dans les régions touchées, 
et a procédé à des inspections de sé-
curité sur les lignes ferroviaires, les 
ponts, les tunnels et les équipements 

de signalisation.Le séisme qui s’est 
produit mercredi a fait sept morts et 
plus de 700 blessés à Taïwan. Il s’agit 
du plus puissant séisme enregistré 
dans la région depuis 25 ans.La mag-
nitude du séisme sous-marin a été 
estimée à 7,5 par l’Agence météoro-
logique japonaise (JMA), à 7,4 par 
l’Institut américain d’études géolo-
giques (USGS).Il s’est produit peu 
avant 00H00 GMT, selon ces 
agences, et a été suivi de plusieurs 
répliques. Son épicentre a été dé-
tecté en mer à faible profondeur au 
large des côtes est de Taïwan.

SÉISME À TAÏWAN 
Perturbations au niveau du trafic ferroviaire  
et mesures d’urgence dans l’est de la Chine

Les frappes de l'entité sioniste en 
Syrie sont "destinées à alimenter le 
conflit" dans la région, a dénoncé 

mardi l'ambassadeur russe à l'ONU lors 
d'une réunion du Conseil de sécurité 
convoquée après un raid sioniste contre 
le consulat iranien à Damas. 
"Nous estimons que de telles actions 
agressives de la part d'e l'entité sioniste 
sont destinées à alimenter encore plus le 

conflit. Elles sont totalement inaccep-
tables et doivent s'arrêter", a déclaré 
Vassili Nebenzia, dénonçant "une viola-
tion flagrante" de la souveraineté territo-
riale de la Syrie.Evoquant plus 
spécifiquement le raid meurtrier sioniste 
contre le consulat iranien, Vassili Neben-
zia, qui avait relayé la demande de Téhé-
ran pour la tenue de cette réunion du 
Conseil, a réitéré la condamnation de la 

Russie la vieille "dans les termes les plus 
forts".La plupart des membres du 
Conseil ont condamné la frappe sioniste 
contre le consulat iranien à Damas, sou-
lignant l'inviolabilité des établissements 
diplomatiques.Le raid sioniste a visé lundi 
en fin d'après-midi le bâtiment jouxtant 
l'ambassade d'Iran, faisant au moins 13 
morts, dont sept militaires iraniens.

FRAPPES SIONISTES EN SYRIE 
À l'ONU, la Russie accuse l'entité sioniste de vouloir 

"alimenter le conflit"

Soudan 
Sept morts et dix 
blessés dans une 
attaque de drone 

 
Une attaque de drone a fait sept morts 
et dix blessés à Atbara, ville jusqu’ici 
épargnée par la guerre sanglante qui 
ravage le Soudan depuis près d’un an, 
a rapporté une source médicale et des 
témoins. 
«Un feu s’est déclenché à Atbara 
après une attaque de drone pendant 
un iftar», la rupture du jeûne de rama-
dhan, a indiqué un témoin.«Un mou-
vement de panique dû au choc de 
l’explosion » s’est emparé des habi-
tants d’Atbara, place forte de l’ar-
mée, située à 300 km au nord-est de 
Khartoum, affirme la même 
source.Les corps de « sept victimes 
et de dix blessés » sont arrivés à l’hô-
pital de la ville, a rapporté une source 
médicale.Pour l’heure, l’attaque n’a 
pas été revendiquée.La guerre, qui a 
éclaté le 15 avril 2023 entre l’armée 
et les forces de soutien rapide (FSR), 
a fait des milliers de morts et provo-
qué le déplacement de plus de 8,5 
millions de personnes, selon 
l’ONU.Mais jusqu’ici, les combats 
avaient épargné Atbara, où sont lo-
calisées des troupes de l’armée dont 
la mission est de protéger cette ville 
stratégiquement positionnée sur la 
route vers Port-Soudan, sur la mer 
Rouge.

Le secrétaire général des Nations 
Unies, António Guterres, a affirmé 
que deux millions de personnes 

se trouvent sans aucune sécurité dans 
la bande de Gaza, essayant de se pro-
téger de la faim, de la maladie et des 
bombardements israéliens incessants. 
C’est ce qui ressort de son discours 
prononcé mardi lors d’une session de 
l’Assemblée générale des Nations 
Unies sur la "sécurité humaine".Il a dé-
claré : "Quand j'entends l'expression 
sécurité humaine, je pense à deux mil-
lions de personnes à Gaza qui n'ont 
aucune sécurité et qui tentent dés-

espérément de se protéger de la fa-
mine, de la maladie et des bombarde-
ments israéliens continus."António 
Guterres a souligné que rien ne pouvait 
justifier la punition collective du peuple 
palestinien à Gaza, notant qu'avec les 
travailleurs de World Central Kitchen 
qui ont été tués hier à la suite d'une at-
taque israélienne, le nombre total des 
travailleurs humanitaires qui ont péri 
dans l'enclave palestinienne s'élève à 
196, dont 171 de l'ONU.Il a appelé à 
la mise en œuvre de la résolution 
adoptée par le Conseil de sécurité de 
l'ONU la semaine dernière concernant 

"un cessez-le-feu humanitaire urgent à 
Gaza, la libération des otages et une 
augmentation de l'aide 
humanitaire".Lundi soir, l'armée israé-
lienne a pris pour cible le convoi de l'or-
ganisation « World Central Kitchen» dans 
la ville de Deir al-Balah, au centre de la 
bande de Gaza, tuant 7 personnes de 
nationalité australienne, polonaise, bri-
tannique, américaine, canadienne et 
palestinienne.Plus tôt mardi, la « 
World Central Kitchen » a annoncé la 
suspension de ses opérations de 
transport d'aide humanitaire à Gaza, 
exprimant son sentiment de « choc » 

suite à la mort de 7 membres de 
son équipe lors d'un raid de l'ar-
mée israélienne sur Gaza.L'organi-
sation explique que "malgré une 
coordination avec l'armée israé-
lienne, le convoi a été bombardé 
alors qu'il quittait l'entrepôt de Deir 
al-Balah (centre de la bande de 
Gaza)".De son côté, l’armée israé-
lienne a affirmé mardi dans un 
communiqué avoir ouvert une "en-
quête approfondie sur l’incident au-
près des plus hauts gradés de 
l’armée afin d’en comprendre 
toutes les circonstances".

GUTERRES 
2 millions de personnes sont sans sécurité dans la bande de Gaza
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Vers une «ChatGPTisation» 
 du livre ? 

L’arrivée d’agents conversationnels intelligents accessibles à tous les internautes provoque de véritables ondes de choc dans beaucoup de 
 secteurs de la société alors même que la portée de leurs réponses demeure une inconnue. 

C’C’ e s t 
su r -
t o u t 
Chat
GPT 
q u e 
pro-
pos

e la firme OpenAI depuis no-
vembre 2022 en France qui 
est le support le plus média-
tisé. Ces nouveaux outils 
conversationnels, fondés sur 
l’intelligence artificielle, sont 
capables de générer instanta-
nément et de façon autonome 
des écrits, des images ou des 
sons. Il peut s’agir de mots, de 
phrases, d’expressions, de 
données, de vidéos, de voix 
ou de musique. Ce boulever-
sement dans la production de 
l’écrit ne saurait se tenir à 
l’écart du monde du livre, c’est 
pourquoi ses acteurs s’en in-
quiètent, s’interrogent ou s’ini-
tient. Il y a peu, des éditeurs, 
tous secteurs confondus, 
comme les éditions Michel 
Lafon, Le Bélial’ ou Locus 
Solus, en partenariat avec les 
Presses universitaires de 
Rennes, ont en effet eu re-
cours à ce nouvel outil pour il-
lustrer leur publication. Les 
effets de ChatGPT peuvent-ils 
aller au-delà de la seule créa-
tion d’une couverture d’un livre 
ou d’une rédaction d’une 
copie académique et atteindre 
le cœur de la création littéraire 
? Y a-t-il une possibilité que 
nous assistions, impuissants, à 
une « ChatGTPtisation » du 
livre, comme l’on a pu obser-
ver ces dernières années une 
« plateformisation » de l’écri-
ture, de la publication et de la 
lecture ? Les géants du net, 
tels Amazon et Wattpad, 
avaient alors pris de court les 
maisons d’édition ancrées 
dans la tradition. Jusqu’où ira 
l’éventuelle influence de 
ChatGPT sur les auteurs dés-
ormais confrontés à la concur-
rence d’une écriture 
instantanée et sans délai ? 
 
La machine à mots : un 
vieux rêve en littérature 

? 
 
Les machines textuelles ca-
pables de composer un texte 
de façon autonome ont tou-
jours séduit les gens du livre et 
leur imaginaire. Bien avant l’ar-
rivée sur le marché de 
ChatGPT, des écrivains appar-
tenant à des genres littéraires 
différents ont introduit dans 
leurs récits des mécanismes 
susceptibles de se substituer 
à la pensée humaine. Déjà au 
Moyen Âge, au XIIIe siècle, le 
moine dominicain et homme 
de lettres Raymond Lulle avait 
mis au point une roue de pa-
pier « capable de produire 
l’ensemble des réponses pos-
sibles aux questions d’un 
impie pouvait adresser à un 
chrétien ». Plus tard, en 1726, 
Jonathan Swift, dans son ou-
vrage Les Voyages de Gulli-
ver, évoque dans le troisième 
voyage un engin en bois ca-

pable de produire une infinité 
de connaissances de Gulliver. 
L’idée de créer une « machine 
à mots » poursuit sa route 
avec Robert Escarpit qui, en 
1964, cherche à construire Le 
Littératron dont les capacités 
permettraient d’écrire une 
grande œuvre : « – Monsieur 
le Président ! M’écriai-je, 
venez-vous me demander 
d’écrire le prochain Prix Gon-
court ? J’en suis, je vous l’as-
sure, tout à fait incapable ! […
] –Vous, peut-être, dit-il, mais 
le Littératron ? » 
C’est Frank Herbert avec la 
saga Dune en 1965 et Arthur 
C. Clarke dans 2001 : L’Odys-
sée de l’espace, publié en 
1968, et adapté au cinéma la 
même année par Stanley Ku-
brick, qui se sont rapprochés 
le plus près du concept d’intel-
ligence artificielle en créant 
des machines pensantes dans 
leurs romans de science-fic-
tion. Dans son ouvrage Si par 
une nuit d’hiver un voyageur, 
publié en 1979, l’auteur italien 
Italo Calvino présente égale-
ment une machine capable de 
lire et écrire à partir de ce 
qu’elle a lu. Enfin, plus proche 
de nous, il convient d’évoquer 
l’expérience de Google en 
mars 2017 menée avec l’ar-
tiste Ross Goodwin qui, à bord 
d’une Cadillac équipée d’un 
réseau de neurones artificiels 
s’est lancé dans un road trip 
entre New York et La Nouvelle-
Orléans. De cette expérience 
est né un poème intitulé « 1 
the Road », publié aux éditions 
Jean Boîte avec comme dis-
cours d’escorte : « Le premier 
livre écrit par une intelligence 
artificiel est un road trip gonzo 
». Cette dernière expérience 
inédite révèle que « la ma-
chine à mots », tant fantasmée 
par certains auteurs, est dés-
ormais une réalité. Si cette ma-
chine est entrée dans des 
romans il y a plusieurs décen-
nies, désormais des livres sor-
tent de cette machine. Des 

livres ayant recours à 
ChatGPT ont effet pénétré le 
marché littéraire : ce sont en-
viron 200 publications qui ont 
été à ce jour comptabilisés sur 
la boutique Kindle d’Amazon 
ayant pour auteur ou co-auteur 
ChatGPT. Cette intrusion ini-
maginable de l’intelligence ar-
tificielle générative 
redimensionne le monde du 
livre qui ne semble plus cir-
conscrit aux seuls auteurs hu-
mains. Des robots textuels ont 
pris la plume faisant perdre 
aux auteurs le monopole de la 
création littéraire. 
 
Écrire toujours plus vite 
et sans effort avec les 

géants du net 
 
« C’est un métier que de faire 
un livre », disait la Bruyère, 
soulignant toute l’attention, l’ef-
fort et le temps nécessaires à 
un auteur pour créer un livre. 
L’arrivée sur le marché de 
ChatGPT semble pourtant per-
turber ce constat historique 
fondé sur une autre approche 
de temps et de sa consomma-
tion. Cet outil de traitement au-
tomatique du langage, « 
entraîné sur le plus gros cor-
pus jamais constitué : 410 mil-
liards d’unités sémantiques, 
environ 300 millions de mots, 
80 % issus des pages web, 16 
% issus des livres, 3 % issus 
de Wikipédia, 90 % de cet en-
semble étant en langue an-
glaise », a les capacités de 
générer du texte instantané-
ment et sans effort. Cette sim-
plification à l’extrême de 
l’activité scripturale peut-elle 
atténuer le labeur d’un écrivain 
? Quand un auteur s’investis-
sait auparavant pendant des 
heures, des journées, des 
mois, voire des années dans 
son projet d’écriture, dés-
ormais, avec ChatGPT, toutes 
les éventuelles difficultés sem-
blent gommées comme par 
magie. Le fameux syndrome 

de la page blanche, le 
manque d’inspiration ou 
d’idées, le travail de réécriture 
sans oublier les fautes d’ortho-
graphe paraissent effective-
ment relégués au temps 
ancien des moines copistes. 
Dans cette optique, les édi-
teurs ne se posent plus en 
seuls révélateurs de talents lit-
téraires, désormais l’intelli-
gence artificielle générative 
est, elle aussi, créatrice d’au-
teurs. Devant un tel constat, 
c’est le concept et la notion 
d’auteur qui sont interrogés. 
Quel est le statut de ChatGPT 
lorsqu’il génère un texte ? Est-
il un auteur indépendant ou un 
simple avatar littéraire ? Plus 
largement, « L’homme est-il le 
seul [désormais] à produire de 
la littérature ? » interroge 
Alexandre Gefen dans son im-
portante étude sur ce sujet. 
ChatGPT n’affiche pas pour le 
moment une quelconque vo-
cation à devenir un Walter 
Scott de la littérature ni à bâtir 
une cathédrale littéraire 
comme l’a minutieusement 
réalisée Marcel Proust jusqu’à 
sa mort en 1922. En se subs-
tituant aux plumes des auteurs 
en herbe, est-il toutefois en 

train de se créer une identité, 
un style, une signature ? Par 
ailleurs, quelle est la qualité de 
ces textes crées à mi-chemin 
entre l’homme et la machine 
que certains pourraient taxer 
de paresse intellectuelle ? 
Toutes ces interrogations sont 
symptomatiques des inquié-
tudes des acteurs culturels. 
Après l’angoisse des illustra-
teurs, des traducteurs et des 
journalistes avec les expé-
riences menées sur Genesis, 
l’intelligence artificielle de 
Google pour créer des articles 
de presse, ce sont désormais 
les scénaristes mais aussi les 
acteurs américains qui se sont 
mis en grève le 13 juillet 2023 
pour exprimer leur crainte de 
voir leur univers « ChatGTPtisé 
».Toutefois, à bien y réfléchir, 
ce robot textuel est, certes, 
une ressource infinie, mais, en 
l’état, il ne possède aucun réel 
pouvoir de création. ChatGPT, 
en effet, n’invente rien : il ne ré-
pond qu’à des questions po-
sées et orientées par l’homme. 
Alimenté et entraîné par un 
corpus de données humaines, 
il ne crée pas de textes mais 
propose une sorte de recy-
clage littéraire en continu. Les 
textes qui émanent de 
ChatGPT ne sont que des re-
modelages de ceux qui lui ont 
été inculqués. Néanmoins, de-
vant une telle innovation, seuls 
les esprits les plus fins, les 
plus brillants, les plus précis et 
les plus aguerris avec l’écri-
ture sauront tirer profit de ce 
robot conversationnel pour 
aller plus vite et plus loin dans 
leur projet littéraire tandis que 
les autres resteront confinés 
dans leur paresse et se 
conforteront dans une littéra-
ture circulaire. L’inédit, l’origi-
nalité et le « talent [sont 
toujours] une création morale 
» comme l’écrivait Balzac qui, 
peut-être, serait séduit par ce 
nouvel outil, lui qui avait fait 
des mots sa religion. 
Stéphanie Parmentier, 
Professeure documenta-
liste, docteure qualifiée 
en lettres. . Chercheuse 
rattachée au laboratoire 
IMSIC, Aix-Marseille 
Université (AMU)   
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Ligue 1 Mobilis  

Le CRB-ESS à l'affiche 
de la 22e Journée

AA uteur de cinq 
victoires de 
suite, toutes 
compétitions 
confondues, le 
MCA (1e, 49 
pts), aura une 
belle occasion 

de se rapprocher d'avantage du 
titre, en recevant à une équipe d'El-
Oued qui a pratiquement hypothé-
qué ses chances pour le maintien. 
Le dauphin du CS Constantine (2e, 
37 pts) sera au rendez-vous avec un 
test piège à la maison face au Para-
dou AC (6e, 32 pts), dont l'entraî-
neur français Corentin Martins a 
été remercié au cours de la se-
maine, après sept mois de collabo-
ration. Le CSC espère confirmer sa 
bonne santé (6 matchs sans défaite, 
NDLR) et du coup préserver sa po-
sition de dauphin, alors que le club 
algérois, sans la moindre victoire 
lors des cinq dernier matchs, toutes 
compétitions confondues, aura à 
cœur de réagir à Constantine. 
Le quadruple champion d'Algérie 

en titre, le CR Belouizdad (3e, 35 
pts) est appelé à sortir le grand jeu 
à domicile face à l'ES Sétif (5e, 34 
pts).  
Vainqueur lors de la précédente 
journée à Tizi-Ouzou face à la JS 
Kabylie (1-0), le Chabab n'aura 
plus droit à l'erreur s'il veut préser-
ver sa position sur le podium et es-
pérer concurrencer le MCA pour le 
titre. De son côté, l'Entente, qui ne 
lui reste que le championnat pour 
sauver sa saison, effectuera le 
voyage à Alger avec l'intention de 
revenir avec un bon résultat et ten-
ter de monter sur le podium. 
Le MC El-Bayadh et l'US Biskra, 
qui se partagent la 7e place avec 28 
points chacun, partiront favoris de-
vant leurs supporters face respecti-
vement au NC Magra (13e, 22 pts) 
et la JS Kabylie (10e, 27 pts). 
La JSK, où rien ne va plus, espère 
stopper l'hémorragie du côté de la 
capitale des "Ziban", elle qui reste 
sur un triste bilan de trois revers de 
rang, toutes compétitions confon-
dues. Le "Nedjm" va également 

batailler pour le même objectif à 
El-Bayadh, après quatre matchs de 
rang sans victoire. 
Dans le bas du tableau, l'ASO 
Chlef (12e, 24 pts) espère renouer 
avec la victoire, à l'occasion de la 
réception de la JS Saoura (10e, 27 
pts). La JSS, 13e plus mauvaise 
équipe à l'extérieur (8 points pris 
sur 30 possibles, NDLR), est appe-
lée à puiser dans ses ressources 
face à une équipe chélifienne qui 
ne jure que par la victoire pour 
quitter la zone de turbulences. 
Enfin, l'ES Ben Aknoun (14e, 20 
pts) jouera un match "à six points" 
au stade du 20-août 1955 d'Alger 
face à l'USM Khenchela (7e, 28 
pts), dans l'optique de poursuivre 
sa mission de sauvetage. 
Le match MC Oran-USM Alger a 
été reporté à une date ultérieure, en 
raison de l'engagement du club al-
gérois en quarts de finale (retour) 
de la Coupe de la Confédération 
africaine, dimanche à domicile face 
aux Nigérians de Rivers United 
(22h00). 

En fin de contrat en juin 
Besiktas vise Youcef Atal 

pour l’été prochain 

En fin de contrat en juin prochain à Adana Demirs-
por, Youcef Atal pourrait rester en Turquie mais 
changer de club. L’international algérien fait partie 
des cibles de Besiktas, un des clubs phares en 
Super Lig. 
Après avoir quitté l’OGC Nice cet hiver, l’arrière 
droit algérien a posé ses valises à Adana Demirs-
por. Le joueur de 27 ans n’a signé que jusqu’au 30 
juin 2024. Avec sa nouvelle formation, l’ex latéral 
de Paradou AC flambe et a déjà un courtisan. 
Selon les informations de Gündem Beşiktaş, la 
nouvelle direction sportive de Besiktas a ciblé 
Youcef Atal. Le club stambouliote compte le récu-
pérer gratuitement à l’issue de son contrat avec 
Adana Demirspor en juin prochain. 
Avec Adana Demirspor, le natif de Boghni a dis-
puté 5 rencontres de Super Lig Turque pour un but 
et une passe décisive. Coté à 4,7 millions d’euros 
par Transfermarkt.  
 

Brillent cette saison au sein                
de leurs clubs 

Gouiri et Bentaleb au prix 
Marc-Vivien Foé 

Les deux in-
ternationaux 
algériens: le 
milieu de ter-
rain Nabil 
B e n t a l e b 
(Lille OSC) et 
l ’ a t t a quan t 
Amine Gouiri 
(Stade ren-
nais), ont été 
nominés pour 
le Prix Marc-
Vivien Foé 
2024 qui ré-
compense le 
m e i l l e u r 
joueur africain de Ligue 1 française de la saison, 
ont annoncé mardi les organisateurs. 
Les deux joueurs algériens, qui brillent cette saison 
au sein de leurs clubs respectifs, sont nominés au 
même titre que neuf autres joueurs, dont le défen-
seur international congolais de l’Olympique Mar-
seille Chancel Mbemba, détenteur du trophée en 
2023. 
La Côte d’Ivoire, championne d’Afrique chez elle 
à la dernière CAN, place aussi deux joueurs avec 
l’attaquant de Reims, Oumar Diakité, et Wilfried 
Singo, auteur d’une première saison aboutie à l’AS 
Monaco. Nommés pour la première fois, la Séné-
galais Lamine Camara (FC Metz) et le Burundais 
Youssouf Ndayishimiye (OGC Nice), débarquent 
eux sur la pointe des pieds. 
Le lauréat sera connu le 13 mai prochain au terme 
d’un vote effectué par un jury composé de médias 
spécialisés. Le prix Marc-Vivien Foé, créé en 
2009, est attribué par un jury de près de 100 per-
sonnes (journalistes, consultants, anciens joueurs) 
et porte le nom de l’ancien international camerou-
nais, décédé en plein match d’un arrêt cardiaque 
lors de la Coupe des Confédérations en 2003 à 
Lyon. 
Voici par ailleurs la liste des 11 nominés : Pierre-
Emerick Aubameyang (Gabon/ Olympique Mar-
seille) Nabil Bentaleb (Algérie/ Lille OSC) 
Lamine Camara (Sénégal/ FC Metz) Oumar Dia-
kité (Côte d’Ivoire/ Stade de Reims) Amine Gouiri 
(Algérie/ Stade rennais) Achraf Hakimi (Maroc/ 
Paris SG) Chancel Mbemba (RD Congo/ Olym-
pique Marseille) Terem Moffi (Nigeria/ OGC 
Nice) Youssouf Ndayishimiye (Burundi/ OGC 
Nice) Moses Simon (Nigeria/FC Nantes) Wilfried 
Singo (Côte d’Ivoire/ AS Monaco).  

La 22e journée du championnat de Ligue 1 Mobilis de football, prévue sur trois jours (jeudi, ven-
dredi, et samedi), devrait être favorable au leader le MC Alger qui évoluera sur du velours à domi-
cile face à la lanterne rouge l'US Souf, alors que l'affiche CR Belouizdad-ES Sétif sera indécise et 

ouverte à tous les pronostics.

Ligue 2 (Mise à jour)  
Chauds duels pour l'accession et le maintien

Les matchs en retard NA Hussein 
Dey - ES Mostaganem, MO 
Constantine - Olympique Akbou et 

USM Annaba - Olympique Magrane, pré-
vus vendredi à 15h30, pour la mise à jour 
de la 21e journée de Ligue 2 (Groupe Cen-
tre-Est et Centre-Ouest), revêtiront un 
enjeu capital pour chacun des six clubs en-
gagés, même si pour certains, les objectifs 
sont diamétralement opposés. 
En effet, au moment où certains clubs 
comme l'OA et l'ESM se portent bien, à tel 
point qu'ils se permettent de viser l'acces-
sion en Ligue 1, d'autres formations 
comme le NAHD et l'OM sont loin d'être 
au meilleur de leur forme, et doivent lutter 
encore pour éviter la relégation. 
Dans les deux cas, les différents antago-
nistes auront besoin de points pour attein-
dre leurs objectifs et c'est ce qui devrait 
donner lieu à de chaudes empoignades, 
même là où sur papier, les débats parais-
sent relativement déséquilibrés.  
 C'est ainsi que le NAHD (11e/24 pts) ac-
cueillera l'ESM (Leader/47 pts) avec la 
ferme intention de prendre le dessus et 
poursuivre sa montée vers le milieu de 
tableau, où les turbulences se font moins 

dangereuses. 
Pour sa part, le MOC (5e/29 pts), atten-
dra avec un pied au stade Benabdelma-
lek de Constantine, le leader 
l'Olympique Akbou  (1er, 51 pts) qui n'y 
viendra pas pour du tourisme, mais sur-
tout avec l'intention de maintenir à 
bonne distance ses principaux concur-
rents pour l'accession.  
Parmi eux, le MSP Batna (Dauphin/44 

pts) et sur lequel le leader voudrait re-
prendre à nouveau une avance de dix 
points au classement général. 
De leur part, les mal-classés USM An-
naba et Olympique Magrane seront op-
posés dans un duel direct pour la survie 
en Ligue 2 et à ce propos, c'est le club 
hôte (15e/16 pts) qui semble le plus 
concerné, car l'OM (12e/21 pts) se porte 
un peu mieux en ce moment. 



13ENVIRONNEMENT
 
Jeudi 4 avril 2024

DÉNONCÉ PAR LES ÉCOLOGISTES  

Le Japon lance son nouveau 
 navire baleinier 

CC e navire de 112 
mètres de lon-
gueur, baptisé 
Kangei Maru, 
est le premier à 
avoir été 
construit en 
plus de 70 ans 

au Japon. Ce nouveau « navire-
usine » a coûté un plus de 60 mil-
lions de dollars, selon les données 
officielles divulguées par l’entre-
prise Kyōdō Senpaku, qui opérera 
le bateau. Le navire a été conçu 
afin de mener des campagnes de 
chasse commerciale dans le Pa-
cifique, mais aussi jusque dans 
les eaux autour de l’Antarctique. 
Son rôle est de prendre en charge 
le dépeçage des baleines qui 
sont chassées par les navires har-
ponneurs qui accompagneront le 
Kangei Maru.Sur le plan tech-
nique, ce bateau est en mesure 
de hisser à son bord des baleines 
dont le poids peut atteindre 70 
tonnes, ce qui signifie qu’il pourra 
dépecer des rorquals communs, 
qui se classe au deuxième rang 
des animaux vivants sur Terre 
quant à son poids, dont les popu-
lations ont été décimées par la 
chasse commerciale au XXe 
siècle. Il succède au navire-usine 
Nisshin Maru, qui a surtout été uti-
lisé dans le cadre des cam-
pagnes de chasse « scientifique 
» menées pendant plusieurs an-
nées en Antarctique et qui ont 
permis de harponner plus de 17 
000 baleines. « Il est important de 
protéger les ressources marines, 
et nous en sommes responsables 
», a fait valoir le président de 
Kyōdō Senpaku, Hideki Tokoro, 
lors du point de presse du lance-
ment du Kangei Maru. « Je crois 
que la poursuite de la chasse à la 
baleine bénéficiera au Japon et 
au reste du monde », a-t-il ajouté. 
 
« Machine de mort » 

 
Des organisations écologistes et 
animalistes ont toutefois dénoncé 
l’inauguration du nouveau navire, 
qui signifie une poursuite des 
opérations de chasse commer-
ciale pendant plusieurs années, 
voire des décennies. La Captain 

Paul Watson Foundation a qualifié 
le bateau de « machine de mort », 
tout en promettant de lancer cet 
automne une nouvelle campagne 
d’opposition à la chasse à la ba-
leine. M. Watson, anciennement 
dirigeant de la Sea Shepherd 
Conservation Society, a participé 
à plusieurs affrontements contre 
les baleiniers japonais en Antarc-
tique dans le passé. 
Le Japon a décidé de relancer la 
chasse commerciale à la baleine 
en 2019, après la décision de 
Tokyo de quitter la Commission 
baleinière internationale (CBI) en 
décembre 2018. Cette organisa-
tion a pour mandat d’assurer la 
protection des populations de cé-
tacés, dont plusieurs espèces ont 
été décimées par la chasse 
commerciale dans le passé. Il 
existe d’ailleurs un moratoire inter-
national sur cette activité depuis 
1986. Avant de relancer la chasse 
commerciale, le Japon avait d’ail-

leurs auparavant tenté, en vain, 
de convaincre les autres pays 
membres de la CBI de redonner 
vie à l’industrie. Le pays chasse 
surtout trois espèces, dont le ror-
qual boréal, une espèce classée 
« en danger » sur la liste rouge de 
l’Union internationale pour la 
conservation de la nature, et le 
rorqual de Bryde, dont on ignore 
l’état précis des populations. L’Is-
lande menait également une 
chasse commerciale jusqu’à l’an 
dernier, en contravention du mo-
ratoire international. Il est prévu 
d’y mettre un terme cette année, 
mais la seule entreprise en me-
sure de chasser des baleines 
souhaite obtenir un nouveau per-
mis du gouvernement valide pour 
10 ans. Enfin, la Norvège poursuit 
elle aussi une chasse commer-
ciale. Le pays affirme que celle-ci 
est « légale et durable », malgré 
le moratoire international et les in-
certitudes sur l’état des popula-

tions de baleines. 
Baleines et climat 

S’il existe donc une volonté ferme, 
notamment de la part du Japon, 
pour poursuivre la chasse aux 
grands cétacés, le marché de la 
viande a passablement reculé au 
fil des ans, y compris au Japon 
(environ 1000 tonnes vendues, 
selon des données de 2021). 
L’entreprise Kyōdō Senpaku tente 
donc de relancer le marché et elle 
a inauguré l’an dernier à Tokyo 
des machines distributrices où les 
consommateurs peuvent se pro-
curer des produits de viande de 
baleine. D’autres points de vente 
doivent voir le jour dans les pro-
chaines années. Une étude pu-
bliée en 2019 par le Fonds 
monétaire international (FMI) avait 
déjà constaté que la protection 
des baleines dans les océans de 
la planète faisait partie d’une stra-
tégie efficace de lutte contre la 

crise climatique. Des chercheurs 
norvégiens ont aussi publié l’an 
dernier une étude dont les conclu-
sions vont en ce sens. Le rôle cli-
matique des baleines découle du 
fait que ces animaux, à travers 
leurs migrations annuelles de plu-
sieurs milliers de kilomètres, 
contribuent à disperser, avec 
leurs excréments, des substances 
comme le fer et l’azote, qui parti-
cipent directement à la crois-
sance du phytoplancton. La 
présence des baleines, et surtout 
la « fertilisation » qui en découle, 
a donc un impact considérable 
sur la croissance du phytoplanc-
ton. Or, ce plancton végétal est à 
l’origine d’« au moins 50 % de tout 
l’oxygène présent dans notre at-
mosphère », en plus de capturer 
chaque année pas moins de 37 
milliards de tonnes métriques de 
CO2, « soit près de 40 % de tout 
le CO2 produit », selon les don-
nées du FMI. 

Cinq ans après avoir quitté l’organisation internationale chargée du maintien du moratoire mondial sur la chasse commerciale à la baleine, le 
Japon vient d’inaugurer un nouveau navire-usine qui lui permettra de dépecer en mer les cétacés qui seront chassés au cours des prochaines 

 années. C’est le seul navire du genre en activité dans le monde.

Selon des milliers d’internautes  
Les voitures électriques 
sont plus polluantes que 
les thermiques   
 
Pour le premier trimestre 2024, 18% des voi-
tures qui se sont vendues en France étaient 
électriques. Mais des doutes sur la propreté de 
ces véhicules apparaissent. Selon une étude, ils 
pollueraient 1 850 fois plus que les véhicules à 
essence. Vrai ou faux ? Selon des milliers d'in-
ternautes, une étude publiée il y a quelques se-
maines assurerait que les véhicules électriques 
seraient 1 850 fois plus polluants que les voi-
tures thermiques. C'est faux, puisque ces inter-
nautes ont en fait détourné une étude 
britannique qui ne fait aucune comparaison 
entre véhicules thermiques et électriques. Ce 
rapport compare seulement les émissions géné-
rées par l'usure des pneus et le pot d'échappe-
ment pour un seul polluant. À savoir, les 
particules fines, pas le CO2. D'après les conclu-
sions de l'étude, l'usure des pneus d'une voiture 
thermique génère jusqu'à 1 850 fois plus de 
particules fines qu'un pot d'échappement. 
"Nous voulions attirer l'attention sur la pollution 
aux particules fines, mais pas faire abstraction 
de celle au CO2, qui est divisée par deux avec 
une voiture électrique", a regretté Nick Molden, 
président de Emissions Analystics. 

LL a mise à jour des horloges ato-
miques, nécessaire pour syn-
chroniser tout le réseau 

informatique mondial, est toujours un 
moment très sensible. Celle-ci est af-
fectée par le ralentissement de la ro-
tation de la Terre, dû à la fonte des 
glaces. Quel rapport entre le réchauf-
fement climatique et la manière dont 
nous mesurons le temps qui passe ? 
Les deux sujets semblent très éloi-
gnés, mais ils sont liés selon une 
étude publiée dans la revue Nature, 
mercredi 27 mars.  Pour comprendre, 
rappelons que pendant des siècles, 
pour mesurer le temps, l'être humain 
s'est basé sur la rotation de la Terre. 
Une rotation complète correspond à 
une journée de 24 heures, chaque 
heure contient 60 minutes, et chaque 
minute 60 secondes. La seconde était 
ainsi définie jusqu'en 1967. Mais il 
existe depuis cette date un autre sys-
tème pour mesurer le temps, basé sur 
l'heure donnée par les horloges ato-

miques. Les pulsations d'un atome ra-
dioactif de Césium définissent la se-
conde. Une mesure immuable 
extrêmement précise alors que la ro-
tation de la Terre, elle, accélère, ce qui 
crée un décalage entre ces deux ho-
raires. Pour les garder identiques, on 
ajoute parfois une petite seconde au 
temps atomique, et on devrait bientôt 
en retirer une pour la toute première 
fois. Ce léger ajustement permet de 
garder une cohérence, l'heure ato-
mique reste donc bien alignée sur 
l'heure issue de la rotation de la Terre. 
C'est un peu comme les années bis-
sextile quand nous ajoutons un jour 
pour rester en phase avec l'année so-
laire. C'est à ce moment que la fonte 
de l'Antarctique et du Groenland entre 
en jeu. Elle déséquilibre notre planète. 
L'eau fondue passe des pôles à 
l'équateur et ralentit l'accélération de 
la rotation de la Terre. On pourrait 
comparer ce phénomène à un pati-
neur qui tourne moins vite en écartant 

les bras pendant une pirouette. Ce ra-
lentissement vient chambouler les pré-
visions des gardiens du temps 
atomique qui envisageaient jusqu'ici 
de retirer une seconde en 2026 pour 
s'aligner à la rotation terrestre. Mais 
avec cette fonte des glaces, il faudra 
peut-être le faire finalement en 2029 
selon l'étude publiée dans Nature. 
Cette petite seconde change beau-
coup de chose. La mise à jour des 
horloges atomiques est toujours un 
moment très sensible, d'autant plus 
que ce sera la première fois que l'on 
retire une seconde au lieu d'en ajouter 
une. Il faut synchroniser tout le réseau 
informatique mondial avec des risques 
de pannes dans les télécommunica-
tions, la distribution d'énergie, les sys-
tèmes de géolocalisation ou la 
finance, tous basés sur le temps ato-
mique. En Europe par exemple, le 
chronométrage des opérations bour-
sières doit être précis au millième de 
seconde près. Mieux vaut ne pas se 

RÉCHAUFFEMENT CLIMATIQUE  
 La fonte des glaces risque d'affecter 

 la mesure du temps
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Du sac en cuir au pull 
en laine en passant par 
des produits de maquil-
lage testés sur l’animal, 
le véganisme est un 
mode de vie qui rejette 
tous les produits de 
consommation issus de 
l’exploitation animale. 
 L’L’ objec-

tif! ? 
«Ex -
clure, 
a u -
t a n t 
q u e 
p o s -

sible, toutes activités faisant souf-
frir les animaux», et cela afin 
d’«avoir un impact négatif le plus 
faible possible sur autrui», indique 
sur son site Internet l’association 
de défense des animaux L214. 
L’alimentation fait évidemment 
l’objet de nombreuses restrictions 
puisque tous les aliments d’ori-
gine animale sont exclus. Une 
question se pose alors!: est-il pos-
sible de suivre un tel régime sans 
souffrir de carences nutrition-
nelles!? 
 
Véganisme, végétalisme et végé-
tarisme!: quelles différences!? 

 
«Il faut bien distinguer le véga-
nisme, le végétalisme et le végé-
tarisme, souligne le Pr Irène 
Margaritis, chef de l’unité d’éva-
luation des risques liés à la nutri-
tion à l’Agence nationale de 
sécurité sanitaire de l’alimentation 
(Anses). «Le véganisme est un 
mode de vie à part entière dont le 
régime alimentaire est le végéta-
lisme. Les véganes, comme les vé-
gétaliens, ne mangent pas de 
viande, de poisson, d’œufs, de 
produits laitiers, de miel ni même 
de produits contenant de la géla-
tine de porc», explique la spécia-
liste en nutrition. Le régime 
végétalien repose donc unique-
ment sur les aliments issus des vé-
gétaux, comme les fruits et les 
légumes, les céréales ou encore 
les légumineuses. Par contre, tous 
les végétaliens n’adoptent pas le 
mode de vie végane. Quant au vé-
gétarisme, il consiste à exclure 
uniquement la chair des animaux, 
c’est-à-dire la viande et le poisson, 
et non le lait et les œufs.S’il est 

désormais communément admis 
qu’un régime végétarien bien 
conduit ne présente aucun risque, 
voire qu’il pourrait même être bé-
néfique à la santé cardiovascu-
laire, il n’en est pas de même pour 
le végétalisme. Son avènement ré-
cent en France explique sans 
doute le manque de recul sur son 
impact sanitaire. Cette pratique 
minoritaire dans les pays occiden-
taux ne fait donc l’objet d’aucune 
recommandation nutritionnelle of-
ficielle à l’heure actuelle. «Ce ré-
gime en lui-même ne présente a 
priori pas de risque s’il est bien 
pratiqué, mais cela nécessite une 
vigilance toute particulière et de 
se faire aider par un médecin nu-
tritionniste ou un diététicien», af-
firme le Pr Margaritis, soulignant 
toutefois qu’«un régime végéta-
lien suivi sans connaissances peut 
avoir des conséquences drama-
tiques». 
 

Vitamine B12, iode,                        
calcium et fer 

 
Le principal risque de carence 
concerne la vitamine B12, qui 
joue un rôle particulièrement im-
portant dans la formation des glo-
bules rouges et le renouvellement 
de certaines cellules. Or les végé-
taliens sont complètement privés 
de cette vitamine que l’on trouve 
exclusivement dans la viande et le 
poisson et, dans une moindre me-
sure, le lait et les œufs. «Les vé-
gétariens peuvent spontanément 
couvrir leurs besoins en vitamine 
B12, ce n’est pas le cas des végé-
taliens, explique le Pr Margaritis. 
Il est absolument nécessaire que 
les végétaliens se supplémentent 
en B12, par des compléments ali-
mentaires ou des aliments enri-
chis». Gare aux mauvaises 
sources de vitamine B12, comme 
la spiruline et le tempeh (produit 
à base de soja fermenté), qui déli-

vrent une version inactive de la vi-
tamine. Les végétaliens doivent 
également veiller à leur apport en 
iode, bien que le risque de carence 
soit moins grand que pour la vita-
mine B12. L’iode est un oligo-élé-
ment apporté par le sel s’il est 
iodé, le poisson et les fruits de 
mer. Il est possible de remédier à 
ce déficit d’apport par des 
compléments alimentaires. Qu’en 
est-il du calcium et du fer, oligo-
éléments indispensables, majori-
tairement apportés par les produits 
laitiers pour l’un, la viande pour 
l’autre!? Contre toute attente, les 
végétaliens peuvent parfaitement 
subvenir à leurs besoins. De nom-
breux aliments d’origine végétale 
sont riches en calcium (brocolis, 
choux, persil, soja, tofu, amandes, 
fruits secs, pois chiches...) ainsi 
que certaines eaux (Hepar, 
Contrex, Courmayeur...). Quant 
au fer, on en retrouve un peu 
partout, mais sous une forme 
moins assimilable que celui pré-
sent dans la viande. «Ce phéno-
mène est en partie compensé par 
le fait que la vitamine C favorise 
l’absorption du fer or les végéta-
liens ont généralement de bons ap-
ports en vitamine par les fruits et 
légumes qu’ils consomment en 
quantité», souligne le Pr Margari-
tis. 
 
Le faux problème des protéines 
 
« Pour être végétalien, il ne suffit 
pas d’éliminer les produits d’ori-
gine animale et de continuer à 
manger comme on le faisait aupa-
ravant. Il faut complètement re-
penser son alimentation. » 
Contrairement aux idées reçues, 
les protéines ne sont pas l’apanage 
de la viande, des œufs et des pro-
duits laitiers. «Les céréales et les 
légumineuses apportent des pro-
téines de bonne qualité dont des 
acides aminés essentiels, à condi-

tion de diversifier sa consomma-
tion», rappelle la spécialiste. Les 
acides aminés sont les briques qui 
permettent de fabriquer les pro-
téines. Il en existe 22 types, dont 
9 doivent être apportés par l’ali-
mentation. Seul hic!: une légumi-
neuse donnée ne délivre pas à elle 
seule tous les acides aminés dont 
nous avons besoin. Les lentilles 
n’apportent pas les mêmes acides 
aminés que les pois chiches, par 
exemple. «Si l’équilibre entre lé-
gumineuses et céréales est res-
pecté, et les apports suffisants, il 
n’y a pas de risque de déficit en 
protéines pour les végétaliens», 
affirme le Pr Margaritis. 
 

Repenser son alimentation 
 
Peut-on dire qu’il est possible 
d’être végétalien sans mettre sa 
santé en danger!? «C’est tout à fait 
possible pour un adulte en bonne 
santé, répond le Pr Margaritis. 
Mais il faut faire très attention à ce 
que l’on mange, ce qui nécessite 
de disposer de connaissances ro-
bustes en nutrition. Il ne suffit pas 
d’éliminer les produits d’origine 
animale et de continuer à manger 
comme on le faisait auparavant. Il 
faut complètement repenser son 
alimentation». Quant aux femmes 
enceintes ou allaitantes, les pré-
cautions doivent être très grandes. 
«Il ne faut jamais perdre de vue 
qu’au cours de ces périodes, le dé-
veloppement de l’enfant dépend 
des apports nutritionnels de sa 
mère. Or de mauvais choix ali-
mentaires peuvent être fatals, sou-
ligne le Pr Margaritis. Dans le 
doute, mieux vaut s’en tenir à un 
régime omnivore avec les précau-
tions habituelles». En dehors de 
la vitamine B12, qui doit abso-
lument être supplémentée, il est 
possible d’avoir une alimenta-
tion équilibrée en ne consom-
mant que des produits d’origine 

végétale quand on est un adulte 
en bonne santé. Un constat qui 
ne s’applique en revanche pas 
aux femmes enceintes ou allai-
tantes, ni aux enfants en cours de 
croissance, ni aux personnes ma-
lades ou âgées. Il est fortement 
recommandé de prendre conseil 
auprès d’un médecin nutrition-
niste ou d’un diététicien avant de 
commencer un régime végéta-
lien. 
 

Où trouver les lipides ? 
 
Indispensables pour stocker de 
l’énergie, les lipides se trouvent 
dans les aliments d’origine ani-
male, mais aussi dans les huiles 
végétales, dans l’avocat et dans 
les fruits à coque. Le fromage est 
riche en vitamines du groupe A 
et B, essentielles pour la vision, 
le renouvellement cellulaire, la 
fabrication de globules rouges et 
le bon fonctionnement métabo-
lique. Lorsqu’on ne consomme 
pas de viande, il faut trouver des 
substituts pour combler nos be-
soins, tels que la patate douce, la 
carotte, le potiron, la chlorelle, 
l’herbe de blé et la pâte de soja 
miso. Dès qu’on pense au cal-
cium, c’est le lait et le yaourt qui 
nous viennent à l’esprit. Heureu-
sement, ce minéral indispen-
sable pour notre organisme se 
trouve aussi dans les graines de 
sésame et de tournesol, les 
amandes et les noix, les légumes 
verts, les légumineuses, et les 
figues séchées. Selon de nom-
breuses études, l'indice de masse 
corporelle des personnes suivant 
un régime végétalien a tendance 
à être plus bas que la moyenne 
de la population omnivore 
puisqu'il contient généralement 
moins d'aliments industriels, et 
davantage de légumes et de fibres 
que l'alimentation omnivore clas-
sique. 

Le régime vegan est-il  
dangereux pour la santé!?
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ANPDP  

Rencontre avec les représentants de 
trois secteurs ministériels

Cette réunion 
s’inscrit dans le 
cadre de la 
poursuite de la 
série de tables 
rondes organi-
sées par 
l’ANPDP, confor-

mément «à l’approche participa-
tive adoptée par cette dernière 
pour accompagner les instances 
concernées par le traitement des 
données à caractère personnel», 
a précisé la même source. 
Ces rencontres visent à «aligner 
les traitements effectués par ces 
secteurs sur les dispositions de 
la loi 18-07 relative à la protection 
des personnes physiques dans 
le traitement des données à ca-
ractère personnel, en vue de pro-
téger les droits des individus lors 
du traitement de leurs données, 
et d’accélérer la cadence de 
l’opération de dépôt des déclara-
tions et demandes d’autorisation 
de traitement, via la plateforme 
numérique dédiée à cet effet».

 Sunrise .......... 06:29
Dhuhr .......... 12:50
 Asr  ...........  16:26
Maghrib .....  19:13
Isha .............  20:36

Fajr  .............  05:00

HORAIRES DE  
PRIÈRES À ALGER

MDN 
Un terroriste capturé et deux éléments de soutien aux  

groupes terroristes appréhendés

Décès du journaliste 
Zoheïr Aberkane 
La Direction        
générale de la 
communication à 
la Présidence de 
la République 
présente ses 
condoléances 

La Direction générale de la 
communication à la Prési-
dence de la République a pré-
senté hier ses condoléances 
suite au décès du journaliste 
Zoheïr Aberkane. 
 «C’est avec une immense 
tristesse que la Direction gé-
nérale de la communication à 
la Présidence de la Répu-
blique a appris la nouvelle du 
décès du journaliste Zoheïr 
Aberkane», lit-on dans le mes-
sage de condoléances. 
En cette douloureuse épreuve, 
la Direction générale de la 
communication «présente ses 
sincères condoléances à la fa-
mille du défunt et à l’ensemble 
de la corporation médiatique, 
priant Allah Tout-Puissant 
d’accorder au défunt Sa sainte 
miséricorde et de prêter à ses 
proches, patience et récon-
fort. A Allah nous apparte-
nons, à Lui nous retournons».  

Un terroriste a été capturé 
à Bordj Badji Mokhtar en 
sa possession un pistolet 
mitrailleur de type Ka-

lachnikov, et deux éléments de 
soutien aux groupes terroristes 
ont été appréhendés dans des 
opérations distinctes, menées 
par des unités et des détache-
ments de l’Armée nationale popu-
laire (ANP) durant la période du 
27 mars au 2 avril, selon un bilan 
opérationnel rendu public, hier, 
par le ministère de la Défense na-
tionale (MDN). 
«Dans la dynamique des efforts 
soutenus dans la lutte antiterro-

riste et contre la criminalité orga-
nisée multiforme, des unités et 
des détachements de l’ANP ont 
exécuté, durant la période du 27 
mars au 02 avril 2024, plusieurs 
opérations ayant abouti à des ré-
sultats de qualité qui reflètent le 
haut professionnalisme, la vigi-
lance et la disponibilité perma-
nente de nos Forces armées à 
travers tout le territoire national», 
précise la même source. 
Dans le cadre de la lutte antiter-
roriste, un détachement de l’ANP 
«a capturé le terroriste dénommé 
‘E.A.Yahia’ à Bordj Badji Mokhtar 
en 6ème Région Militaire, en sa 

possession un (01) pistolet mi-
trailleur de type Kalachnikov et 
une quantité de munitions, tandis 
que deux (02) éléments de sou-
tien aux groupes terroristes ont 
été appréhendés lors de deux 
opérations distinctes», ajoute le 
communiqué. 
Dans le cadre de la lutte contre la 
criminalité organisée, et «en 
continuité des efforts soutenus vi-
sant à contrecarrer le fléau du 
narcotrafic dans notre pays, des 
détachements combinés de 
l’ANP ont intercepté, en coordina-
tion avec les différents services 
de sécurité lors d’opérations dis-

tinctes exécutées à travers les 
Régions militaires, 33 narcotrafi-
quants, et ont mis en échec des 
tentatives d’introduction de 14 
quintaux et 64 kilogrammes de kif 
traité provenant des frontières 
avec le Maroc, alors que 235386 
comprimés psychotropes ont été 
saisis». 
A Tamanrasset, Bordj Badji 
Mokhtar et Djanet, «des détache-
ments de l’ANP ont arrêté 136 in-
dividus et saisi 24 véhicules, 85 
groupes électrogènes, 36 mar-
teaux-piqueurs, ainsi que des 
quantités d’explosifs, d’outils de 
détonation et d’équipements uti-

lisés dans des opérations d’or-
paillage illicite». 
De même, «38 autres individus 
ont été interceptés et 6 fusils de 
chasse, 44151 litres de carbu-
rants, 181 tonnes de denrées ali-
mentaires destinées à la 
contrebande et la spéculation et 
44 quintaux de tabacs ont été 
saisis, lors d’opérations distinctes 
à travers le territoire national». 
Par ailleurs, des détachements 
de l’ANP «ont arrêté 1788 immi-
grants clandestins de différentes 
nationalités à travers le territoire 
national», conclut la même 
source. 

météo

Alger            22°                11°

Oran             24°                11°

Annaba         20°               12°     

L’Autorité nationale de protection des données à caractère personnel (ANPDP) rencontre les représentants des secteurs 
de l’Enseignement supérieur et la Recherche scientifique, de l’Education nationale, et de la Formation et l’Enseignement 

professionnels, a-t-elle indiqué un communiqué.

Une délégation du gou-
vernement de la pro-
vince de Shaanxi 
séjourne depuis 
quelques jours à Alger 

pour explorer des projets de coo-
pération et de partenariat entre 
l’Algérie et la Chine, profitant de la 
dynamique créée par la visite ef-
fectuée, en juillet dernier en 
Chine, par le président de la Ré-
publique, M. Abdelmadjid Teb-
boune, et sa rencontre avec le 
président chinois, M. Xi Jinping. 
La visite de la délégation chinoise 
a pour objectif «de mettre en 
œuvre le consensus important» 
entre les chefs d’Etat des deux 
pays afin «de renforcer davan-
tage les échanges et la coopéra-
tion avec l’Algérie au niveau 
local», et de permettre à la coo-

pération bilatérale «d’atteindre de 
nouveaux résultats», a déclaré le 
Secrétaire du comité politique et 
juridique du Parti communiste chi-
nois de cette province, Liu Qiang, 
lors d’une conférence de presse, 
organisée au siège de l’ambas-
sade de Chine à Alger. 
M. Liu Qiang a également rappelé 
les relations historiques entre l’Al-
gérie et la Chine, liées par un 
partenariat stratégique global, et 
un engagement des présidents 
des deux pays «à approfondir la 
coopération dans le cadre de la 
vision d’une +Nouvelle Algérie+ et 
de l’initiative +la Ceinture et la 
Route+» notamment dans les do-
maines de la construction auto-
mobile, l’aérospatiale, 
l’agriculture, la culture et du tou-
risme. 

L’Algérie et la Chine «sont enga-
gées dans une coopération mu-
tuellement bénéfique dans de 
nombreux domaines et sont deve-
nus des partenaires straté-
giques», a souligné le 
responsable chinois, en appelant 
les hommes d’affaires et les in-
dustriels algériens à créer des 
projets de coopération et à nouer 
des partenariats dans cette pro-
vince, jadis point de départ de 
Route de la soie. 
Située au centre de la Chine, cette 
province possède de grandes 
ressources agricoles, une indus-
trie agroalimentaire moderne et 
une université spécialisée dans la 
recherche agricole. 
Un des principaux berceaux de la 
civilisation chinoise, Shaanxi est 
un véritable pôle de la recherche 

scientifique et technologique, 
avec plus de 110 établissements 
d’enseignement supérieur, plus 
de 1.500 institutions de recherche 
scientifique de différents types, 
qui ont facilité l’émergence d’une 
véritable industrie de la haute 
technologie. 
Elle accueille aussi des exposi-
tions de marque telles que l’Expo-
sition internationale de la route de 
la soie, le Forum économique 
euro-asiatique, la Foire des hautes 
technologies agricoles et la 
Conférence mondiale des entre-
preneurs du Shaanxi. 
La délégation chinoise, en visite 
en Algérie, mise sur l’exploitation 
de ces atouts pour créer des op-
portunités d’affaires au profit des 
deux pays à travers un partenariat 
gagnant-gagnant. 

COOPÉRATION ALGÉRO-CHINOISE 
Une délégation de la province de Shaanxi séjourne à Alger


